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H  A  R  L  B  S  ,  par  la  grâce  de 
Dieu  Roy  de  Francc,à  tous  pre- 
lens  &  aducnir. 
Comme  pour  pourueoir  aux 

^ plaindes  ôc  doléances  à  nous 

fai6tes  par  noz  fuiets  en  diuers  lieux ,  au  voya- 
ge qu'auons  continue  depuis  deux  ans  par  les 
Prouinces  de  noftre  Royaume  ,  entre  autres 
chofesjfurlefaiétderadminiftration  de  noftre 
luftice,  nous  euifions  aduifêpour  la  reforma- 
tion &reiglcment  d'icelle ,  aflembler  en  celles 
de  nos  villes, où  ferions  ieiourceft  hyuer,lc« 
gens  de  noftre  Confeil ,  Ôc  aucuns  Prefidcns  ôc 
Confcillers  de  noz  Cours  de  Parlement  &  grâd 
Confeil ,  mandez  ôc  députez  pour  ceft  effedfc, 
lefquels  feryoent  venus  en  noftre  ville  de  Mou- 
lins,no«s  y  eftans  :  Oà  après  comrounication 
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entre  cux,fuyuant  noftre  commandement , de 
leurs  cayers  ôc  articles,&  rapport  fait  d'iceux  en 
n®ftre  Confeil,  auec  autres  propofez  pour  l'ob- 
feruanee  ,  rcnouuelleraent  &  déclaration  de  nos 
Ordonnances  ôc  de  nos  predecefTeurs  :  le  tout 
mcurcment  délibéré  en  noilrediâ:  Confeil, au- 
quel noftre  tref- cher  Frère  le  Duc  d'Anjou  pre- 
fidoit,&  depuis  rapporté  ôc  reueu  en  noftre  prc- 
fence  ,  aHTiftez  de  noftre  tref-honorce  Dame  6c 
mère  la  Roy  ne ,  de  noftiedit  Frère ,  des  Princes 
de  noftre  fang ,  Ôc  plufieurs  autres  Seigneurs  ôc 
Confeillers  de  noftredit  Côfeil.-Sçauoir  faifons, 
que  de  leurâduis,&  de  nos  certaines  Iciêce, plei- 
ne puiftance  ôc  authorité  Royal,  auons  ftatué  ôc 
ordonne,  ftatuons  ôc  ordonons  par  Edid  ÔC  or- 
donnance irrcuûcable,ce  qui  enfuir. 

I. 
Les  Ordonnances  par  nous  faides  depuis  no- 
ftre aduenement  à  la  Courône,tanr  à  la  requefte. 
des  trois  Eftâts,qu'autres,mefmemct  celles  côn- 
cernans le faid de  laluftice,&  fcmblablement 
celles  de  nos  PredeccfTeurs ,  qui  ne  feroient  fpe- 
cialement  reuoquees,  ou  modérées ,  feront  gar- 
dées ôc  obferues  en  nosParlemens,  grand  Con- 
feil,  Châbre  des  Comptes,  &  autres  noz  Cours 
ôc  Iuftices,&  entre  tous  nos  fuiets:  Nonobftant 
les  rcmonftrances  faites,  ou  rejeruecs  à  faire  fur 
aucûs  articles  d'icelles  :  nôobftantauflî  que  nof- 
dits  Edits  &  ordonnances  nayenteftc  publiées 
en  aucune  defdites  Cours .  Pourrôtneantmoins 
lesgcns  de  no  fditsParlcmcns  &  Cours  fouuerai- 
iies ,  Cl  par  fuccez  de  temps ,  vfagc  ôc  expérience 


aucuns  articles  defcîiâcs  Ordonnances  fe  trou- 
uôyenc  contre  rvtilité  Se  commodité  publique, 
ou  eftre  fuieds  à  interprétation,  déclaration  ou 
iiiodcration ,  nous  en  faire  telles  remonftrances 
qu'il  appartiendra,  pour  y  eilrepourueu.  Etce 
pendant  nofdidtes  Ordonnances  tiendront  :  Ce 
que  voulons  auoir  lieu  ,  tant  pour  les  Ordon» 
■  nances  ia  fai6les,que  à  faire- 

II. 

Apres  que  nos  Edids  ôc  ordonnances  auront 
efté  enuoyees  en  nos  Cours  de  Parlemés,  Ôc  au- 
tres fouueraines,pour  y  cftre  publiées,  Voulôs  y 
eftre  promptemêt  procédé,  tous  affaires  delaif- 
fcz:  fînon  qu'ils  aduifafîerit  nous  faire  quelques 
remonftrances  :  auquel  cas  leur  enioignons  les 
faire  incontinent:  Et  après  que  fur  icelles  remô- 
ftrances  leur  aurons  faid  entêdre  noftrc  volocé. 
Voulons  ôcordônons  eftre  paffe  outre  à  la  pu- 
blication, fans  aucune  reniife  à  autres  fécondes. 

m. 

Pour  obuier  &  pourueoir  à  toutes  contrauê- 
tions  ànos  Ordonnances,  ôc  icelles  faire prom- 
pteraent  ceircr,Nous  voulôs  que  fuyuat  nos  an- 
ciennes Ordondances,  les  Mercuriales  foyét  te- 
nues en  nos  Cours  deParlemês  de  trois  en  trois 
mois:  Ôc  enioignons  tref-expreireract  à  nos  Ad- 
uocatSi&Procureur  gênerai  les  promouuoir,^ 
enpourfuyure  leiugemêt,ôc  qu'elles  foyent  in- 
continent enuoyees  à  nous,  ou  à  noftre  trclchci: 
3c  féal  Chancellier:dont  nous  chargeons  le  pre- 
fid«ns  de  nofdids  Parlemens» 

un. 
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Les  6cns  de  nofdidcs  Cours  procéderont  à 
rigoureufc  punitiô  de  nos  luges  &  Officiers  de 
leur  re(rort,qu*ils  trouueront  auoir  contrcucnu 
ou  enfrainâ  nos  Ordônances  ^ Tans  aucune  dit- 
limulacion  ou  excufe. 

V. 

Nos  luges.  Procureurs  &  Officiers  es  fiegcs 
inférieurs  de  nofdides  Cours5à  peine  de  priua- 
tion  de  leurs  ellats, feront  par  chacun  an  recueil 
de  nos  Ordonnâces  malobfcruees  en  leurs  fie- 
ges  :  ÔC  les  enuoyeront  en  nos  Cours  de  Parle- 
ment de  leur  rclToit,  &  Procureurs  généraux 
cnicellesâuccmcmoires  desoccafions  dot  tel^ 
les  fautes  procéderont ,  à  fin  d*y  eflre  par  nous 
ou  nofdickes  Cours  pourueu. 

V  I. 

Et  a  fin  que  lefdiiftes  Ordonnances  faidcs  de 
noftre  temps  foyent  mieux  obfcruees ,  Voulons 
que  de  fix  en  fix  mois  ledure  publique  en  (oït 
faide  en  nos  Parlemés:  Et  de  trois  mois  en  trois 
mois  en  nofdidls  fieges. 

VII. 

Les  Mâiftres  des  Requeftes  ordinaires  de  no- 
ftre hoftel,  feront  leurs  cheuauchees  par  toutes 
ksprouinces  de  noftre  Royaume ,  félon  le  dé- 
partement qui  a  ces  fins  fera  faidV  par  chacun  an 
par  noftredid  chanccllier:  aufqucls  ils  r'appor- 
teront  leurs  procez  verbaux  des  contrauentions 
qu'ils  trouueront  auoir  eftcfai des  à  nos  Ordô- 
nances 5  ôc  autres  cas  qui  mériteront  punition 
Iccorredion. 

V  1 1  ï. 


Rcferuons  pour  raefmcs  efFeidls  que  defTus, 
d'ordonner  des  feances  des  Grands  ioiirs  par  tel 
nôbre  des  Gcs  de  nosParlemens  que  nous  adui- 
ferons ,  pour  là  punition  des  crimes ,  entretcncTi 
ment  de  nos  Ordônanccs  &  animadueriîon  fur 
nos  iuges  &  Ofticiers,relon  Texigence  des  cas» 

IX. 

Aduenant  vocation  des  offices  des  Confeillers 
en  nofdiâis  Parlemens,àce  que  foyons  plus  en- 
clins d  auoir  efgard  aux  nominatiôs  des  perfon- 
nés ,  qui  nous  feront  par  eux  fai£tes  au  tieu  des 
décédez:  Voulons  qu'ils  ayent  à  nouimerper« 
Tonnes  capables  par  nos  OrdonnanccSjpour  en- 
trer erdiéfcsParlcmens ,  ayas  1  aagc  de  vingt  cinq 
ans  paffeZjVerfez  en  la  Iuri(prudcnce,&  expéri- 
ence des  iugcmcns,  fanspouupir  nommer  plus 
d'vn  natif  de  la  ville^où  cft  eftably  iceluy  Parle- 
ment. Et  auant  Tefledion,  tous  ceux  qui  aflîfte- 
ront,  prefteront  es  mains  de  celuy  qui  prefidcra 
ferment  de  pure  &  fincere  eflediori.  Et  néant» 
moins  n*cntendans  jque  par  telle  cfltdion  ou 
nomination  les  eflcuz  pu  nommez  puifTcnt  pré- 
tendre n*eftre  fuiedfcs  à  Tcxamcn  jains  voulons 
cftre  contrain6fcs  à  fubir  iceluy,  combien  qu'elle 
leur  fcrue  d'approbation  de  leur  qualité  &  preu 
d'hommie, 

X. 

Les  examens  qui  fe  feront  en  nofdids  Parle- 
mes  &  Cours  fouuerainesjdes  pourueus  des  of' 
fîccs  d^icelles,  Cuieds  à  examen  par  les  Ordon- 
nances,  feront  faids  à  ouuerture  des  liures  de 

A  iiij 


Drot'â  5  fans  baiHer  loy  ou'theme  parti cniicr  â 
ceuî^qui  fè  prercntcront,  Aufquels  examens  en- 
ioignons  à  nofdiâies  Cours  vacquer  foigneule- 
mcr,  &  ne  receuoir  en  iceilcsi  finon  ceux  qui  fe- 
ront àpprouuez  par  les  deux  tiers  de  la  Gompa- 
gnie^qui  aura  alïifté  à  l'examen, fans  qu'on  puif- 
fe  bailler  delay  d'efl:ude,ou  fac  4  rapporter, a  ce- 
ux qui  fe  tr^ituerÔE  moins  capables  ou  TuffilanSv 

XI. 

Es  fieges  de  nos  Bailliages  Se  Senerchaucces, 
&autresnos  fieî^es  inférieurs  de  no fdi 61: es  cours 
Voulons  Se  entendons  la  forme  fufdidte  eftre 
gardée  aux  nominations  que  leur  auons  permis 
&enioin6l  faire  par  nos  dernières  Ordonnon- 
ces  5  ^duenant  vacation  des  offices  de  leurfdiârs 
fitgcs:  En  gardant  aufïi  la  forme  contenue  en 
nofdides  Ordônances^fans  procéder  à  féconde 
ne  tierce  efledion ,  finon  qu'ils  cuiTent  de  nous 
Lettres  expreflPes  de  ce  faire .  Et  quant  à  Texamé 
de  ceux  qui  feront  pourueus  des  offices  de  nos 
LieutenàUs  &  Procureurs  du  Roy  es  fieges  Pre- 
fîdiaux,  voulons  iceluy  eftre  faiéten  nofdides 
Coursjâ  peine  de  nullité  des  réceptions,  qui  au- 
trement feroyent  faictes  :  Ce  que  fera  faià  prô- 
ptemét  par  nos  Cours ,  fâs  les  tenir  eniôgucur. 

XII. 

Au  cas  qu'il  no'  pleuft  admettre  aucune  refigna 
tiô  des  offices  de  nofdictes  Cours  ou  fieges,  no* 
voulôs  qu'après  les  prefentatiôs  des  prouifiôSj, 
delây  d'vn  mois  foit  baillé  à  noSjpcureurs,  pour 
enquérir  de  la  capacité  ôc  preudhommie  des 
pourueus,  Se  de  la  facô  de  la  refignatio.  Surqu  oi 


pourront  nofdiârs  Procureurs  requérir,  que tâc 
le  rcfignant  quelerefignatraire  foyenr  ouyz  par 
ferment  en  noftrc  dide  Cour ,  (1  le  relîgnant  eft 
prefrnt  :  ou  par  les  luges  de  fa  demourancc,  s'il 
eftabfcnt. 

XIII. 

A  fin  de  réduire  le  nombre  de  nos  luges  Pre- 
fîdiaux  ÔC  fiege  d'iceux  s  pour  auoir  pl^  de  moy- 
en de  les  adigner  de  bons  gages ,  fuyuant  la  re- 
quifîtion  ôc  remonftrauce  de  nos  fuieéts:  Auons 
delaprefentrupprimcles  fieges  Prefidiaux  cy  de 
uat  eftablis  en  aucuns  fieges  particuliers  de  nos 
Baillifs  de  Scnefchaux;  Et  ordonné  qu'il  n*y  au- 
ra qu'vn  (lege  Prefidial  au  principal  jSege  &  vil- 
le capitale  de  chacun  Bailliage  &  Senefchaucec, 
auquel  ny  aura  plus  grad  nombre  de  luges  que 
de  fix^comprins  les  Lieutenaiis .  Et  (î  plu  y  en  a, 
pour  le  prefent  y  demourcront,  a  la  charge  de  la 
fuppreflion  par  mort,  foifaidurej  ou  r'embour- 
fement ,  fans  qu'ils  puilfent  eftre  receux  à  relig- 
ner. Et  les  fieges  où  y  aura  moindrç  nombrcjie- 
ront  remplis  des  Confcillers  dts  fîcges  particur 
liers  lupprimez, comme  delFus. 

X  I  II  I. 

Et  à  fin  que  noftre  luflicefoitpuremét  &  net- 
tement adminiflree.  Nous  voulons  Ôc  entendes 
qu'après  ladide  redudion  faiélejes  gaiges  tant 
deidi6ts  fieges  q  des  perfonnes  fupprimeeSa  dot 
Taffignatiô  eft  faiâ:e  par  nos  Ediâis,  foyét  refer- 
uez,  &■  accroiiîent  a  ceux  qui  demourerôr,  félon 
a  diftribution  ^  departemêt  qiie  nous  enferons 
A  la  charge  qu  ils  fe  ccteterôt  defdi^s  gaiges  &s 


falaire  public/ans  predre  efpiccs,  ny  autres  pro- 
fits ou  falaire, fur  peine  de  crime  de  concuflion. 

XV.  •         î 

Cognoiftrôt  en  dernier  reflbrt  &  fouucraine- 
té  nos  luges  prefidiaux:  eftablis  comme  deflTus, 
des  matières  aon  exccdans  la  fôme  de  deux  cens 
cinquante  liutes  pour  vne  fois  payer ,  &  dix  li« 
ures  en  rente  ou  reuenu  annuel.  Et  feiont  leurs 
iugemens  exécutoires  par  prouifion,  nonobftat 
rapel,&  fans  preiudice  d*iceluy  jiufquesik  fô- 
me de  cinq  cens  Hures  pour  vnc  fois  payer  ,& 
de  vingt  liures  de  rente  ôc  reuenu  annucU 

X  V  ï. 
Et  pour  ofter  Tabus  qui  feft  trouuc  efdids  fie- 
ges  PrefidiauXjde  faire  deuxfeances  &  iugcmcs 
Icparez  c  mefme  fîege,rvn  ordinaire  par  le  BaiU 
lif,  S  enefcaljou  fon  Lieutenant ,  Tautre  par  lef- 
di ds  Prefidiaux,  &  par  appel  au  cas  de  TEdid; 
Nous  défendons  dorefnauant  audiâs  Baillifs, 
SenefchauXj&  luges  prefidiaux,de  plus  faire  tel 
les  diuerfes  feacescn  leurs  fieges.-ains  iuger  tou- 
tes caufescnfcmblemct,tant  celles  qui  font  des 
cas  de  TEdid  en  dernier  refibrt^que  les  autres 
qui  font  fuiedcs  à  refibrt  en  nos  Parlemens. 

XV  II. 

Défendons  aux  Gens  tenans  nos  Parlemens, 
prendre  cognoifiance  par  euocation  ,  ou  appel 
forme côme  d'abus, ou  autrement ,  desiugemcs 
donez  parlefdids  prefidiaux,cscas  qu'ilspour- 
rôt  iuger  c  dernier  reflbrt,&  à  nos  chancelleries 
d*en  oâroyer  relief  d'appel,  ny  à  nos  Cours  les 
rcceuoir:ains  leur  enioignôs  déniertoute  audi- 


encc  aux  parties.  EtpourrÔtlefdiAs  iuges  pre- 
fîdiaux  iuger  fans  appel  les  canfcs  de  recufation, 
qui  feront  prcfentees  es  matières  qui  leur  lont 
attribuées  é  dernier  relTort:  pourucu  qu'ils  foiêc 
en  nombre  de  cinq  pour  iuges  lefdides  recufa- 
tions  :  &  fils  ne  fent  au  nombre  fufdid,  appel- 
leront pour  iceluy  parfaire, des  Aduocats  du 
fiegc  non  fufpeéts  aux  parties. 

XVIII. 

Ne  feront  cy  après  receucs  les  parties  à  propo- 
fcr  erreur  contre  les  iugemes  donnez  en  dernier 
rcflbrt  par  lefdids  Prefidiaux ,  nonobftant  que 
par  nos  Edidts  leur  ait  cftc  permis. 

XIX. 

Défendons  à  tous  luges  ,  de  rien  prendre  des 
partieSjfinon  ce  qui  leur  cft  permis  par  nos  Or- 
donnances :  &  de  prendre  peniîon ,  ou  tenir  ef- 
tâts  6c  offices  des  Sieurs  temporels  Ecclefia- 
ftiqueSjOU  autres ,  ne  f'enftremettre  de  poftuler 
en  leurs  fiegcs  pour  les  parties,cn  quelque  caufc 
que  ce  foit,encorcs  que  n'y  ayons  intereft:  No- 
nobftant tout  V  fagc  ou  difpeni'e  au  contraire. 

XX. 

Pareilles  defcnfesfont  faides  à  nos  procu* 
reur:Et  outre  leur  inhibons  de  prendre  aucune 
chofe  par  taxes  de  nos  Iuges,fai(àesfur  nôuSjOU 
fur  le*  parties,ny  autrement  pour  quelque  caufe 
que  ce  foitiains  fe  contenter  des  gaiges  que  leur 
auons  ordonnez,  &  entendons  leur  augmenter 
&  affigner  cy  aprcs.Ec  quât  à  nos  Aduocats  qui 
font  de  préfet  es  ficges  inférieurs,  fculemêt  leur  . 
cft  permis  poftuler,confulter,ou  cfcrire  pourles 


partieSjés  caufes  où  n'aurons  intere/l:le  furplus 
des  autres  defenfesTufclictcstenans  tn  leur  re- 
gard.Le  tout  fur  peine  de  conculTîontdont  nos 
luges  &  Officiers  feront  tenus  nous  aduertir,&: 
noîdides  Cours^fur  peine  de  priuation  de  leurs 
e(lacs. 

X  X  r. 
Nos  Preuofts  de  Paris^Baillifs  &Senefchauxdc 
nos  prouinceSjfcront  de  robbe  courte  ,  gentils- 
hômcsaôc  de  Taage  &  Tuffifance  requife  par  nos 
Ordônnaces  &  de  nos  predecelfeurs,  &  leur  en- 
ioignôs  d'aller  rcfider  dcdâs  trois  mois  en  l  eurs 
prouinces. Autrement  à  faute  d'obéir, &  s'ils  ne 
ftoyentdefdides  qualitez, déclarons  des  âpre- 
Cent  leurs  offices  vaquans,pour  y  eftre  par  nous 
pourueu  :  (inon  que  dans  ledid  temps  ils  nous 
ayétprelencé par  leur  re(îgnation,per{onne,s  des 
qualitez  fufdides:  Et  ce  nonobftat  leurs  proai- 
fions  de  réceptions ,  &  queîlconques  dirpènfes 
faides  ou  a  faire  à  ce  contraires  5  aalquelles  ne 
voulons  nos  Rarlemens  auoir  aucun  clgard.En- 
tendans  que  nofdides  preuoft  ,  BailUïs  Senef-» 
chaux  puilFent  entrer  &pre{îder  en  leurs  lièges 
tant  en  Taudiêce  qu'au  côfeiljôc  que  les  fentcces 
Se  commiflions  foyent  expédies  en  leurs  noms. 

X  X  I  ï.^ 

Et  pour  ne  confondre^ains  rcigler  les  pouuoir 
6c  cognoifsâce  de  to^  Gouucrneurs  de  noz  pays 
auec  noz  Baillifs  &  S^efchaux,voul6s  que  les 
Ordônancesdecefaiétespar  noUrebifayeul  le 
feu  Roy  Loys  douzieme,&deru  ndnoftretref- 
hpnoré  Seig  neur  &  père  le  Roy  Henry ,  foyenc 


eardeês  Se  obferuces.Et  en  ce  faifant  auons  de- 
claré  y  que  lefdids  Gouucuneui's  ne  peuucnt,ôc 
leur  défendons  donner  aucunes  lettres  de  grâce, 
remiilion  ôc  pardon,  faire  s,  marchez ,  ôc  légiti- 
mation,&  autres  lemblables:d'cuoquec  les  cau- 
fes  pendantes  pardeuant  les  luges  ordinaires,  5c 
leur  interdire  ia  cogne iflâce  d'iceUes,&  f'enrre- 
mettre  aucunemét  du  fait  de  la  luftice:  Leur  en- 
ioignant  toutesfois  où  bcloin  feroit ,  deprefter 
aide&  facours  de  force  militaireà  la  iuflice,pour 
rexecutiondesfentences&iugemcs  de  nofdits 
PreuoftdePariSaBailiifs  de  Senerchaux5Ôcarreft 
de  nos  Parlemês  ,  &  tenir  le  pays  à  eux  commis 
en  feuretCj  les  garder  de  pillerie,  viiiter  les  pla- 
ces fortes,  ôc  no'  aduertir  des  entreprinfes  qu'6 
pourroit  faire  en  noz  Royaume ,  pays  de  terres 
de  noftre  obeiffance ,  qui  font  de  leurs  gouuer- 
nemens. 

X  X  H  I. 

Et  par  ce  qu'à  nous  feul  appartient  leuer  de- 
niers en  noftre  Royaume,&que  faire  autrcmct, 
feroit  entreprêdre  fur  nos  authorité  Ôc  maielte: 
Défendons  trefexprcflemét  à  tous  nos  Gouucr- 

neurSjBaillifsjSenerchauXjThreroricrSa&Gene 
raux  de  nos  finâces  ,  ôc  autres  quelconques  nos 
Offîciersjd'entreprendre  de  leuer  ou  faire  leuer 
auiçûs  deniers  en  nos  paysjterres  ôc  fcigneuries, 
Ôcku  les  fuietsd'icelles,quelqueau(5fcorité  qu'ils 
ayertt,oupôur  quelque  caufe  que  ce  foitrnc  per- 
mettre que  autres  en  leuent,  foie  en  nom  de  par* 
ticulier  ou  de  cômunauté ,  finon  qu'ils  ayêt  nos 
lettres  patêtes  precifes  ôc  expreffes  pour  ççft  çF- 


feâ: ,  à  peine  de  confifcation  de  corps  &  bicos: 
Enioignans  à  nos  Procureurs  de  faire  inftâcc  & 
pourfuite  contre  les  contreuenâs  &  tous  autres: 
&  de  ce  que  faid  enjauront ,  nous  aducrtir,  fur 
peine  de  priuatioQ  de  leurs  cdats. 
xxi'iii. 
Noz  Baillifs  &  Senefchaux  ferôttcnusj&lcur 
cnioignôs  prefter  toute  ayde  ôc  côfort,pour  ap- 
préhender les  acçufez  /cotre  lefquels  y  aura  dé- 
cret de  iufticejôc  les  rccercher  tat  que  leur  pro- 
iiince&  pouuoirie  pourra  eftendre.  Et  ou  lef- 
dits  âccufe-z  fe  retireront  es  prochaînes  prouin- 
ces,en  aduertirôt  les  Baillifs  ou  Senefchaux  d'i- 
celles  5  pour  les  appréhender ,  Ci  poffible  eft:  Ôc 
leur  donneront  fecours.Et  pareil  aducrtifTemét 
&  fecours  bailleront  les  vn<^  aux  autres,le$  Prc- 
uofts  des  Marefchaux  ,  Vibaillifs ^  &.Vifenef- 
chauxjou  leurs  Lieutenans. 

XXV. 

Et  le  femblable  fera  fait  pour  les  appeliez  & 
âdiourncz  à  ban  par  contumace  :  les  noms  def- 
quels  ferôt  infcripts  en  tableaux, qui  feront  affi- 
chez aux  portes  des  villes,  &  des  fîeges  &  audi- 
toires des  lieux  jdont  les  décrets  feront  émanez, 
à  ce  queaucun  n'en  prétende  caufc  d'ignorance. 

XXV  I. 

Défendons  à  tous  noz  fuiets  de  receuoir  ny  re- 
celer aucun  accufez&  appeliez  à  ban  pour  cri- 
me ou  delidt  >  fur  peine  de  femblable  punition 
que  mcriteroicnt  lefdids  accufcz. 

XXVII. 

£moigaons  à  tous  nos  Baillifs  ôc  Senefchaux» 


ou  leurs  Lieutenans,&  autres  nos  Officiers,  de 
faire  eftroidement  garder  nos  Edits  faits  (ur  la 
Pacification  de  nos  Royaume  &  fuiets  :  empcf- 
cher&  reprimer  toutes  afTemblees  illicites,ports 
d'armer  &.  efmotiôs'.informcr  &  decreter'ptom- 
ptement  contre  ceux  qui  contreuicdront  tant  de 
fait  que  de  parolctEt  faire  diligemment  inftrui- 
re  les  procez  crimincls,&  en  enuoyer  les  procex 
vcrbaux,de  leurs  procédures  &  diligences,de3, 
en  }.mois,à  noftre  trefcher  ôc  féal  Chacellier,& 
à  noz  Procureurs  généraux  cnnoz  Parlemens,, 
à  fin  d*y  eftre  pourueu  :  le  tout  fur  peine  de  pri- 
uation  de  leurs  offices* 

XXVIII. 

En  adiouftant  &  déclarant  nos  précédentes 
QrdonnaceSjVoulôsôc  ordonnes  que  les  con* 
damnez  par  defaux  &  contumaces,  pour  crimes 
cmportans  confifcatiou  ouaméde,au  lieu  d'icel- 
le ,  outre  la  réparation  ciuile,  ayans  efté  en  con- 
tumace de  foy  reprefenter  à  luftice'par  le, temps 
&  cfpacc  decinqansjàcompter du  iourde  la 
condamnation  contre  euxfaide,  pour  ofter  à 
droidfc ,  perdront  non  feulement  les  fruiéls  de 
leurs  heritâges/uyuant  nofdites  Ordonnances, 
mais  aufliî  la  propriété  de  tous  leurs  bicsadiugez 
par  luftice.  Et  deme^ureront  aux  parties  çiuiles 
leurs  adiuilicâtions, fans  pouuoir  eftre  répétées, 
&ànous&aux  Sieurshautiufticiers^cc  que  leur 
auraeftc  adiugé  pour  amende  ou  confiicarion.» 
Nous  referuant  neâtmoins,fclon  les  Câufes,pcr- 
fonnes  &  temps, &  autres  confideraLions,de  les 
pottuoir  reccuoir  à  eftre  à  droite  Ôc  fe  purger  a- 


près  ledid  temps,  Se  leur  remettre  la  rigueur  cîè 
ceftenoftre  Ordonnance.  Declarans  en  outre, 
que  pendant  lediét  temps  de  cinq  ans  ne  pour-» 
ront  faire  dondelditesadiudicatiôs,  pour  quel- 
que caufe  que  ce  ioit  :  ains  ieront  nulles  les  im- 
pctrations  &c  concefîions  qui  feront  faidlcs  auac 
iedid  temps:  Et  ceux  qui  les  impetreroient  auâr 
iceluy  temps  expiré,feront  déclarez  indignes  dé 
nos  fâueurs  &  biensfaidsé 

Ceux  qui  tiendront  fort  en  leurs  maifons  &: 
chafteaux  contre  noftrc  lufticc  &  décrets  d*iceU 
le,&  n'obeirotâuxcoramandêméns  qui  leur  fe- 
ront faits ,  confîfquerôt  leurfdictes  places  à  no* 
ftre  proffit  ou  àcs  iiauts-lufticiers  â  qui  il  appar- 
tiendra ,  foit  en  pays  ou  confifcation  a  lieu ,  foit 
en  autre:  Sauf  fi  pour  certaines  grades  caufes  eft 
ordonne  par  nous  ou  luftice ,  que  lefdites  mair 
fons  &  chafteaux  feront  démolis  &,rafez  pour 
l'exemple.  Et  outre  perdront  lefdids  rebelles  & 
contumax  tout  droit  de  luftice  qu  ils  auront  ef- 
didiS  lieux,  laquelle  fera  reunie  au  proffit  de 
nous, ou  defdirs  hauts  ïufticiers:  fans  preiudice 
toutefois  de  punitiÔ  de  corps  j&perte  du  furplus 
de  leurs  biens, fi  elle  y  efchet. 

XXX, 

Les  haut-Iufticiers  qui  fouffriront  ports  d'ar- 
mes, forces  ou  viol€ces  eftre  faides  en  leurs  la- 
ftices,&  n'en  feront  pourfuite ,  feront  priuez  de 
leurfdites  luftices:  &  s*îls  eftoient  complices  ou 
fauteurs,feronr  punis  des  peiaes  que  deffus .  Et 
<iuât  auxluges^procurcurs  ôc  Officiers  de  no% 


ou  defdids  haut-Iuftidcrs,Notis  pour  leur  né- 
gligence de  la  pourfuitc  &  punition  defdits  cri- 
mes ,  les  auons  des  à  prefent  déclarez  priuez  de 
leurs  eftats,  6c  leurs  offices  yacans^pour  y  eftre 
pour  d'autres  en  leur  licUé 

XXXI. 

Nous  huifficrs  ou  fergcs  exploi6l:àns  en  leurs 
relTorts^porterôr  en  leur  main  vue  verge,de  la- 
quelle ils  toucheront  ceux  aufquels  ils  auront 
charge  de  faire  exploidt  delufticedefquels  ferôt 
tenus  y  obeyr  fans  refiftâce,fur  peine  de  defche- 
ance  de  leur  droit  j  ou  d'eftre  reputez  conuain- 
cus  des  cas  à  eux  impofez^Sc  autrementpunis  à 
l'arbitrage  de  luftice. 

xxxii. 

Ne  pourront  Icfdidls  huiffiers  ou  fergens  f  ac« 
compaigner  quede  leurs  records,&  nô  aucune-* 
ment  des  parties ,  pour  lefquelles  ils  exploite-» 
rontibien  ypourrôt;^enuoyer  homme  pour  eux 
pour  deiîgner  les  lieux  &  perfônes:Ouquel  cas 
celuy  qui  fera  enuoyé  par  eux,y  pourra aflîfter, 
fans  iuyte  &  lans  armes. 

XXXI  II. 

Nos  huiffiers  ou  fergens  pourront  appcller  & 
exciter  a  leur  ay  de  3c  confort  les  habitas  de  nos 
villes  &  villages,  lefquels  feront  tenuz  de  leur 
prefter  ,  fur  peine  d'amende  arbitraire,  &  plus 
grande,fi  elle  y  cfchet* 

XXXI  III. 

Defendôs  furpeine  deja  vie  à  tous  nos  fuiets, 
de  quelque  quaHtc  qu'ils  foiét,outrager  ou  ex- 
céder aucuç  de  nos  officiers*  huiffiers  ou  ferees* 

B         ^ 


ïaifans  oa  cxploictls  zd:z  de  Iu(Vice:(îont  n'en- 
tendons eftre  expédiées  Lettres  de  graceou  re- 
in llion.  Et  fi  par  imporciinité  aucune  eftoit  par 
nous  accorde  j,ne  voulons  nosiugesyauoir  au- 
cun efgard. 

X  X  y  V. 
En  déclarant  &■  adio  rtanr  à  nos  précédentes 
O'dônances, Voulons  i^ueia  çognoifTance  des 
deUcs  appartienne  aux  luges  des  lieux  où  ils  au- 
ront el'fcé  commis, nonoblmt  que  !e  priionnier 
ne  (oit  lurprins  en  H  igranc  dehcl.  Ec  kra  tenu  le 
luge  du  domicile, r'éuoyer  le  delinquantau  heu 
du  delidjl'il  en  ell  requis.  Serot  auiïi  les  grâces 
&  remiflionsaddrelTeesànos  lu^es  Prefidiaux: 
&aux  lieux  efqu-^ls  n'yafiige  Pidîdialjà  nosiu 
grs  rclfortifTans  nuf.ment  en  nos  cours, &  non  à 
autres.  Et  li  le  delid  eftoit  commis  ailleurs  ,  ne 
pourront  lefdicts  Prefidiaux  entériner  Icldides 
lettres,  fans  aduertir  les  luges,du  delidj^:  fiire 
apporter  pardcuers  eux  les  informations^  pro- 
cédures failles  fur  les  lienx  du  delid. Et  ne  vou- 
lons que  ceux  qui  aurôt  obtenu  de  nous  lettres 
de  grâce, pardô  ou  reraifïîon,  f'en  puitTent  ayder 
apre^ies  trois  mois  deladatted'icelles,  encores 
qu'elles  eufletefté  données  par  nous  es  entrées 
de  nos  villes:&  nonobftant  les  lettres  de  furan- 
nation  qui  feroyent  par  eux  impetrecs. 

XXXVI. 

Défendons  à  tous  luges, Greffiers, &  autres  of- 
ficiersjtant  en  nos  cours,  que  heges  ordmaircs, 
fur  peine  de  repetitiô  du  quadruple,  de  receuoir 
par  les  mains  dss  prif6niers,ou  autres  pour  eux. 


aucuns  fraizjtaxe  ou  falaire  pour  k  confe<5î:iort 
du  proccz  criminel,  ny  meimes  pour  la  preuue 
des  faids  iuftificaptifs  &  de  reproches. 

XXXVII. 

Ceux  qui  feront  rinftrudion  en  matière  ciui- 
le  ou  criminelle, fuiede  à  taxe  ,  ne  pourront 
pour  leur  labeur  jou  afîi{tance,f"âirelefdiâ:es  ta- 
xes :  mais  ie  feront  en  nos  Cours  par  les  Prefî- 
dens  en  iccllcs:  de  en  nos  iieges,  par  les  Licure- 
nansaux  ConfeillerSj&parles  Confeillers  aux 
LieUtenans^  en  telle  modération  que  faire  fe 
pourra  pour  le  foullagemêt  de  nos  fuieds. Pour 
lequel  aufli  n'entendons  que  d'oreinauant  ioïc 
commis  qu'vn  feul  Commiflaire,  ôc  non  deux^j 
pour  vacqaer  aux  indruélions  des  procez:  en  la 
prefence  toutefois  du  Greffier  ou  Ton  commis: 
le  tout  fur  peine  du  quadruple. 

XXXVIII.  i 

-  Et  pour  reigler  les  différends  qui  ont  efté  cy 
deuant  en  nos  Cours^pour  la  co^^noiffance  des 
Câufes  ôc  procez  criminels  des  gés  d'Eglife,No- 
blesjêc  Officiers.  Declarôs  &  voalôs  qlefdids 
procez  introduits  en  première  inflâce  en  nof- 
dides  cours^foyétmi'truids  ôc  iugez  en  la  grad 
Châbre^fi  faire  fe  peut,  ôc  lefdids  accufez  le  re r 
quierêt.  Autrement,  Ôc  fans  ladiéte  requifîtion^ 
fe  pourront  inftruire  ôc  iuger  en  la  Chambre  de 
la  Tournclle'à  laquelle  voulôs  auffi  léfdidesin,- 
ftrudiôs  eftrer'enuoyees  par  ladide  grâd'Cha» 
bre,ii  pour  les  empelchemcs  ôc  occupatiôs  d'i- 
cclle  leldides  inftrudions  ne  peuuent  eflre  fai- 
des  promptto'ent  &  comraodementiainfî  qïuî 


cft  requis  en  telles  matières.  Et  neatmoins  vou* 
4ons  en  tous  cas,  qu  au  iugcmenr  defdits  procez 
criminels, qui  feront  faits  en  kdidte  grand  Cha- 
bre,a(îiftentlesPrcfidcns&  Confeilliers  de  la 
grand*  Châbre,cftans  duferuice  de  la  Tournel- 
le.  Et  quant  aux  procez  inftruits  ouiugezpar- 
deuantnoz  luges, &-Jiorsnofdites  Cours^côtrc 
les  perfonnes  lufdi(5kes,les  appellations  interie- 
dees  des  inftrudiôs  fepourrôt  iuger  en  la  Tour 
nclle,  nonobftant  le  débat  des  parties  :  Se  fem- 
blablement  les  appellations  des  iugemens  diffi- 
nitifs,fi  les  perfonnes  condamnez  ne  requièrent 
eftre  iugez  en  la  grand*  Chambre:  auquel  cas  y 
fera  procède  comme  deffus. 

XXXIX, 

Pour  obuier  aux  difficulté z  qui  fe  font  cy  dcuât 
çrefentce,en  la  confection  des  procez  criminels 
des  perfonnes  Ecclefîaftiques,mefraement  pour 
le  cas  priuilegic,Ordônons,que  noz  luges  &  of 
ficiers  inftruiront  Se  iugeronten  tous  cas  les  de- 
litz  priuilegiez  contre  les  perfonnes  Eccleiîafti- 
ques,auparauant  que  faire  aucun  delaiffement 
d'icelles  à  leur  iuge  d'Eglife  pour  le  delidt  com- 
mun :  lequel  delaiflement  fera  fait  à  la  charge  de 
tenir  prifon  pour  les  peines  du  delid  priuilegic, 
où  elles  n*auroyent  eftc  fatisfaites;  Se  defquelles 
refpondront  les  Officiers  deTEuefque  ,en  cas 
deflargiffement  par  eux  fait  auant  la  fatisfadion 
defdides  peines. 

XI. 

En  déclarant  rarticle  de  l'Ordonnance  par 


no*  faide furie  priuilegc  des  Clericatures;  Or- 
dônons  que  nul  de  noz  fuiedsjfoy  dilant  ClerCy 
ne  pourra  iouyr  dudid:  priuilege ,  foit  pour  de- 
lallfemét  aux  higcs  d'Eglife,  ou  pour  autre  cau- 
fe  5  f*il  n'eft  conftitûe  es  ordres  racrez5pour  le 
moins  Soubfdiacre,  ou  Clerc,  aduellement  re- 
fi.dent,&  feruâcaux  officesj  miniftercs  &  bcne* 
fices  qu'il  tient  en  l'Eglife. 

X  L  I. 

Pour  reprimer  les  excez  &  voyes  de  faiâ:  qui  fe 
cômmettct  en  ce  Royaume,  Voulôs  &  ordônôs 
que  les  Preuoftsdes  MarefchauXjVibaillifs  &vi 
feflefchauXjOU  leurs  Lieutenâs^qui  ferôt  eftablis 
par  les  prouinces  denoftre  Royaume,  cognoif- 
lent  des  cas  à  eux  attribuez  é  dernier  r effort  par 
nos  edi6ts,contre toutes  per{bnnes,de  quelque 
qualité  qu'ils  royct,domiciliers  ou  autres:&  ne- 
antmoins  puiflcnt  faire  toutes  captures  en  tous 
cas:fauf  à  dclaifler  à  noz  luges  ordinaires  les  pri 
fonniers  qui  ne  feront  leurs  iufticiabies  par  noz 
Edids.  XL  II. 

Au  cas  que  leur  comp etence  ou  incompéten- 
ce feroit»jndifpute,  ne  pourront  noz  fuieds  fc 
pouruoir  par  appel  pour  ce  regard  deuers  nous, 
ny  à  noz  ParlemcSjainfi  par  requefte  de  r'enuoy 
laquelle  fera  iugee  par  nos  Officiers  au  (îcge  pre 
fîdial  de  leur  prouince  plus  prochain  du  lieu,  où 
fera  faidfcela  capture  ôc  inftruâ:iô,&  nô  ailleurs, 
affiftant  (î  prefent  efl:,le  Baillif  ou  Senefchal: Et 
par  Taduis  &  iugemét  des  Principaux  Officiers 
du  fiege,iufques  au  nôbre de fept  au  moins:  En 
laquelle  forme  &:  façon  ferôt  auffi  iugez  en  der- 
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nier  reïTortles  proccz  inftruids  es  cas  de  nos  or 
donnances  par  lefdids  Preuofts,  Vibaillifs  ,  ou 
Virenefchaux^âu  rapport  de  Tvndes  Lieutenâs 
&  Conleillersdudicfc  fiege.  Etdefendos  efdidls 
cas  à  nos  Cours  de  Parlement, d'en  prendre  au- 
cune cognoiflanceivoulans  qu'en  cas  de  recufa- 
tion  foit  procédé  au  iugement  d'icelles  ,  comme 
auons  cy  detfus  permis  aux  luges  Prefidiaux. 

X  L  I  II. 

Lcfdi£ts  Preuofts  des  Marelchanx,  VibailHfs 
$c  Vifenefchaux^ou  leurs  Lieutenans^feront  te- 
nus faire  leurs  cheuauchecs  par  les  champs,  dç  y 
yacquer  continucllcmét,fans  feiourner  aux  vil- 
les,finon  pour  occupations  necefifaires  6i  Icgiti- 
mes:â  peine  de  priuation  de  leurs  eftats:  ôc  faire 
procès  verbaux  de  leurs  cheuai/chees  jpour  les 
reprelenter  à  luftice,quand  ôc  a  qui  il  appartie- 
dra^ôc  requis  en  ferpnt. 

X  L  I  1 1  I. 

Pareillement  feront  tenus  faire  inuentaire  de 
tous  les  biês  prins  ôc  faifiz  fur  les  prironnierS;,& 
iceux  einioyer  aux  Greffes  de  nos  fieges  Prefidi- 
aux^pour  eftrerenduzou  appliquez  ainiî  que 
par  luftice  iera  ordonné. 

X  L  V. 

Ne  pourront  îefdidsPreuofts,  Vibaillifs,  Vife- 
nefchaux  ou  leurs  Lieutenans  Ôc  archers  prédrc 
ny  exiger  de  nos  fuiects  aucûs  deniers  pour  leurs 
de{pês,frâiz,ralaires  ôc  vacatiôs,  foit  pour  infor 
mations  ,  décrets,  captures  des  delinquans,  ou 
autre  quelcôque  caufe:  nonobftât  que  nofdidrs 
fuieds  y  euiïentintcreftjComme parties  çiuilesr 


r      r     -^  -1-       L_r ~?  . 

&  cefurpeincdepriuationdc  leurs  offices.  Et 
ouilsferoyenr  negligens5i,'nermesapreslarcqui- 
iirton  &  loi-nmation  de  nordids  fujets  de  mon- 
ter à  chenal,  inioimer,  &  aller  la  part  où  les  cri- 
mes auront  eOc  commis, où  les  dclinquans  reti- 
rez: Nous  voulons  qu'ils  foyent  condamnez  en 
tous  les  dcfiens/don. mages  &  intcrtilsdts  par- 
tiesj^c  priuez  de  leurs  eftats. 

X  L  V  I. 

Cognoiftrontavifli  nos  îuges  es  C\egts  Prefi- 
diaux  par  concurrence  ôc  preuention  des  Ca^  at- 
tribuez aufdids  Preuofts,  VibaïUifsj  ôc  Vilnef-  ' 
chaux  5  pour  inftruire  les  procès, &  les  iuger  en 
dernier  report  au  nombre  de  iept  :  &c  par  lem- 
biî^ble  contre  les  vagabons  Ôc  gens  lans  adueuv 
Comme  auili  pourront  faire  lefdids  Preuofts,; 
VibiUih  Ôc  Viteneichaux:  félon  la  forme  toute* 
foiscy  deflus  ordonnée  pour  la  competv  nce,  in- 
ftrudion  ôc  iugement. 

XLVÏI. 

Et  pour  la  fréquence  des  forces  publiques  qui 
fe  commettent  à  preient  en  noftre  Royaume, 
Voulons  que  pour  cefte  année  feulement  lefdics 
luges  Prefidiaux  puilTcnt  inftruirc  ôc  iuger  fans 
appel  au  ncbre  de  fept,  toutes  matières  d'excès 
cpmmiis  au  ce  forces,  portsd'armcs,&  afifemblees 
illicices5Contre  toutes  perfonnesdeleur  prouin- 
ce,de  qvielque  qualité  qu'ils  ioient,  ôc  ce  iu (qu'à 
ientencc  de  mort  exciufiaemêt:  Auquel  cas  vou- 
ions eftre  déféré  à  l'appel  qui  iera  intcriedé  pat 
le  condamné. 

X  L  V  u  I. 


Pour  faire  ceucr  les  fubtcrfugcs,delais  ôc  ter-, 
giuerfations  des  condamnez,&  ofter  la  multipli 
cite  des  mftançeSjCS  éxecutions  des  iugemens  Ôc 
arrcfts, Voulons  &  ordonnes  que  tous  iugemês 
êc  condamnations  4es  fommespecuniaires,pour 
quelque  caufe  que  ce  foit.,  {oient  promptement 
exécutez  par  toutes  côtraintes  &  cumulatiôs  dl 
cellesjiufques  à  entier  payement  ôc  fatisfaâ;ion. 
Et  fi  les  côdamnez  n*y  fatisfont  dans  les  quatre 
mois  après  la  côdamnation  à  eux  fignifiee  à  per- 
fonncoudomicile,pourrôteftreprins  au  corps 
6c  retenus  prifôniers  iufques  à  la  celHon  ou  abâ- 
donnement  de  leurs  bicns.Et  fi  appréhendez  ne 
peuuent  eftréiou  fi  mieux  la  partie  le  veut  ou  re  • 
quiert,fera  par  nos  luges  procède  pour  la  con-p 
tumac€  du  condamnc^âu  doublement  de  ciercç- 
ment  des  fommcs  adiuçees. 


XL  IX. 


Et  par  ce  que  les  ordonnances  faites  pour  les 
criées  &  adiudicationspar  décret  par  feu  no^ 
ftre  tres-honoré  Seigneur  Sc  pere,ne  font  gar- 
dées en  plufieurs  lieux  de  ce  noftre  Royaume, 
mefmemer  es  pays  de  Droid:  elcrit ,  ÔC  en  autres 
endroits  ne  font  exadtement  obferucesjpar  la 
fubtilitc  ou  malice  d'aucuns  qui  retardent  le 
cours  defdidtes  criées  ôc  adiudications,  au  graa 
retardement  de  nos  Finances,  ôc  debtes  de  nosr 
fuieds  :  Nous  voulons  ôc  ordonnons  lefdides 
Ordonnances  eftre  efttoidement  gardées  en 
tout  noftre  Royaume ,  fans  vfcr  de  la  forme  de 
miffion  en  poffeUioQ  rcuocable,&  que  lesdelais 
pour  faire  enchères  çourrorit  durât  les  quarante 


ioiirs ordonnez  pour  k vête  &  adiudîcâtioiT-a» 
près  lefquels  finis  n'y  aura  autre  delay ,  que  de 
huitaine  ou  quinzaine  ,  pour  toutes  enchères: 
&  iceluy  paiTc^radiudiçatiô  fera  fai(51;ej,fans  plus 
receuoir  aucune  enchère jdebat  ouempefchemêc 
4e  perfonne  quelcôquc,Enioignans  à  noz  Gref- 
fiers &  leurs  commis  en  nos  Cours,declorre  ôc 
arreltcrradiudication^fans  tenir  Icfdits  décrets 
en  fufpens  :  dcclarans  que  par  faute  de  (eau  lef- 
dites  adiudications  ne  feront  dorefnauant  fuf- 
penduës,ains  ferôt  tenues  pour  parfaides  api  es 
lefdits  délais  expirez. 

Défendons  à  tous  noz  fuiets,  mefmement  aux 
condancz,dc  ne  troubler  ou  empcfcher  les  Cô- 
miflaireSjquiferôtcômis  au  régime  &  gouuer- 
nement  des  terres  ou  héritages  laifis  par  ordon- 
nance de  Iuftice:Ainsleurenioignôs  en  delaif- 
fer  la  paifible  iouyflance  &  adminiftration,  fans 
aucun  empefchement:  fur  peine  de  defcheancc 
de  tout  droit  de  propriétés  pofleffion  à  eux  ap- 
partenus en  la  chofe  fai(ic:que  nous  voulôs  eftrc 
promptement  déclaré  côçre  eux,  aucc  autre  plus 
grande  punicion;,comme  le  cas  le  requerra. 

L  I. 

Les  condamnez  purement  &  fimplemenc  à 
delaifler  ou  foy  départir  d'aucun  héritage  ,  ferôt 
tenus  prôptemct  ce  faire  après  la  fommation  6ç 
lignification  qui  leur  en  fera  faite  à  perfonne  ou 
domicile.'  nonobftantles  oppofuiôns  quiferot 
formées  par  le  condamné ,  la  femme ,  enfans  & 
famille  :,  pour  quelque  caufe  que  ce  foit  :  Sauf 
àfepouruoir  pour  içellçs^ainfi  qui!  appartien- 


uia.'Tti  l'ii  y  a  oppo linon  formée  par  autres  per- 
(onneSjleraneâtmoins  celuy  quia  obtenu  le  iii- 
gemtnt  mis  en  telle  polfefliion,  en  laquelle  eftoit 
le  condamné,  (ans  preiudice  des  droits  deldids 
oppolans. 

LU. 

Pour  faciliter  les  exécutions  des  arrcfts  Se  iu- 
gemens  ,  6c  ofter  plufieurs  inuolutions  Se  lon- 
gueurs qui  y  (ont  par  tropfrequétes  de  ordinai- 
res, Auons  ordôné  que  dorefnauant  pour  les  ré- 
parations êc  meliorations  adiugees  aux  condâ- 
nez,ne  ferôtempelchecs  lesexecutiôs  des  Juge- 
ment pour  le  Elit  de  la  polTeffiô  ôc  introduction 
enicelles ,  des  perlonnes  qui  auroyent  obtenu 
iugement  à  leur  proffit,  en  baillanr  par  eux  cau- 
tion bourgeoil'e  ôc  fuflifante  de  les  payer,  fi  toft 
que  elles  (erôtliquidces:&  demeurât  la  terre  ou 
lietitâgc  pour  ce  regard  afFc-dté  de  hypothéqué 
audiét  payement,finon  que  le  condamné  les  of- 
frift  liquider  dedans  vn  mois  pour  tout  delay. 

L  II  i« 
Deflors  Se  en  Tinftant  de  la  côdamnation  don- 
n*ee  endernier  reifort,  Se  du  iour  de  la  pronôcia* 
tion/vra  acquis  à  la  partie  droid  d'hypothèque 
iur  les  biens  du  condamné,  pour  TefFeâ:  Se  exé- 
cution du  iugement  ou  arr  eft  par  luy  obtenu. 

LUI!. 

Pour  obuierâmuîtiplicatiôdefraits, que  Ion  a 
veu  cy  deuâcellire  mis  enauanten  iugement,iu- 
iîts  à  preuue  de  termoings,&  reproche  d'iccux, 
dont  aduiennent  plufieurs  incôaeniens&  inuo- 
lucio  de  procès:  Auôs  ordoné  de  ordonnôs,  que 


dorefnauant  de  toutes  chofes,  excedans  la  fom- 
me  ou  valeur  de  cent  liuies  pour  vne  fois  payer, 
feront  palfez  contraéts  pardeuant  Notairez  6c 
tefmoings:par  Icfquels  contrats  feulement  fera 
faidte^receiiç toute  preuue  efdiûes  matières^ 
fans  receuoir  aucune  preuue  par  tefmoings,  ou- 
tre le  contenu  au  côtrai5t,ne  fur  ce  qui  feroit  al- 
légué auoireftédidi  ou  conuenu  aiiant  iceluy, 
lors  &  depuis. En  quoy  n'entendons  exclure  les 
preuues  des  conuentions  particulières, &  autres 
qui  feroyent  faides  par  les  partiss  foubz  leurs 
ieing,feaux  dç  efcriptures  priuees, 

L  V. 

Les  preuues  àes  tonfures  &profe{Iîons  du 
VOEU  monachâl  feront  rrceuës  par  lettres ,  &  nô 
par  teimoings'.comme  au^i  les  preuues  des  iu- 
gemens  condamnatoires  ou  cibfolutoires,  dont 
on  voudra  f  ayder  pour  reproches  ou  faluations 
de  t'='fnioings,és  matières  où  lefdids  tefmoigna- 
ges  auront  lieu.-Sauffi  la  perte  des  regiftres  ef- 
toit  alleguce,dôt  la  preuue  en  ce  cas  fera  receuç. 

L  V  I. 

Pour  fouîager  nos  fuieds  de  la  vexation  des  a- 
bus  quife  cômettêt  es  prétendus  priuileges  des 
Gardes  gardiéneSj&CômittimuSi  tat  aux  lièges 
des  reqtieilesde  noftre  palais, que  ailleurs,  Auôs 
ordôné  que  dorefnauant  iouyiont  defdids  pri- 
uileges pour  euoqucr  de  diftraire  les  caufes  des 
fieges  ordinaires. les  perfonnes  qui  enluyuêr,  ôc 
non  autres  :  C'eft  à  fçauoir  les  principaux  Offi- 
ciers de  noftreCour6ne,nos  ccfeillers  en  noftre 
Confeii  priué,  les  Maiftres  dçs  requeftes  ordi- 


naircs  dcnoftre  hoftel,no$Notaircs  &  Sécrétai- 
res,&  les  OÇRciçivs  domeftiques  couchez  en  Te- 
flat  &  aux  gaiges  de  nous^la  R  oyne  ooftre  mère 
nos  frères  &  fœurs,  oncles  &  tantes ,  enfans  de 
Francc:exccptez  ceux  qui  feroyent  fait  de  mar- 
chandife.En  iouyront  auffi  les  gens  &  Officiers 
de  nos  Cours  fouueraines.  Et  quant  aux  Aduo- 
cats  &  Procureurs  d*icelies ,  en  iouyront  feule- 
ment douze  des  plus  anciens  du  nombre  defdits 
Aduocacs.Et  autant  defdids  Procureurs  en  no- 
flre  cour  de  Parlement  à  Paris:Et  es  autres  Par- 
lem.ens ,  fix  de  chacun  ordre.  Pareillement  en 
iouiront  les  Chapitres  &  cômunautez  des  Egli-* 
fcs  de  noftre  Royaume,  qui  de  ce  ont  priuilegc, 
pour  les  affaires  communs  defdites  EgUfes  feule 
ment.Et  n'aurôt  lefdits  Committimus  lieu  pour 
diftraire  nos  fuiets  hors  le  reffbrt  de  leur  Parle- 
ment, finon  pour  nos  domeftiques ,  ôc  ceux  qui 
en  iouyflent  par  priiiilege  fpecial.En  quoy  n'en- 
tendons toucher  aux  priuileges  des  Princes,  ou 
Pairs  de  France,  ny  aucuncmêt  déroger  à  iceux. 

t  T  I  I. 

En  ampliant  Tarticle  de  nos  O rdonnances  fai- 
tes à  Orléans  pour  le  fait  des  Subftitutiôs,  vou- 
îans  ofter  pluiîeurs  difficultez  mcucsfur  lefditcs 
fubftitutions  au  parauât  fai6tcs,dcfquelle5  tou- 
tesfois  le  droit  n*eft  encores  efcheu  ,  ne  acquis  à 
aucune  perfonne  viuant:  Auons  did,  déclaré  ôc 
ordonné,  que  toutes  fubftitutions  faites  au  pa*. 
rauantnoftredide  Ordonnance  d*Orleans,en 
quelque  difpontiô  que  ce  foit,  par  contrats,cn- 
ue  vifs  ou  de  de  rniereYolôté,6c  fçubs  quelque* 


paroles  qu'elles  foyent  conccucs/etot  reftrain- 
d:es  au  quatrième  degré  outre  rinftitution:  Ex- 
ceptées toutefois  les  fubûitutions^delquelks  le 
droits  eft  efcheUi&  ia  acquis  aux  perfônesviuâs, 
aufqucls  n'entendons  preiudicier.  Ordonnons 
aufli  que  dorefnauant  toutes  dilpofitions  entre 
vifs  ou  de  dernière  volôtejContenans  fuftitutios 
ferotpour  le  regard  d'icelles  fuftitutiôspubliees 
en  iugemêt  à  iour  de plaidoyrie,  &  enrcgiftrees 
es  Greffes  Roy  aujs  plus  prochains  des  lieux  des 
demourâces  de  ceux  qui  aurôt  fait  lefdiétcs  fub- 
ilitutiôs:Et  ce  dedans  fîx  mois, à  compter  quant 
aux  fubftitutions  teftamentaires  ,  du  iour  du 
decez  de  ceux  qui  les  auront  faid:  Se  pour  le  re- 
gard des  autres^duiour  qu'ellesauront  efté  paf- 
{ees:autrcment  feront  nulles,  ôc  n'auront  aucurt 
efFèâ:. 

LVIII, 

Et  pour  oftçr  àTaducnir  toutes  occafions  de 
fraude,&  de'doutcs  qui  pourroient  eftre  meuës 
eatre  nos  fuiets  pour  Pin  fi nuation  des  donatiôs,. 
qui  feront cy  après faides,  Auonrordonncquc 
dorefnauant  toutes  donations  faites  entre  yife^ 
inutuclles,recipraques,onercufes ,  en  faueur  de 
mariage,&  autrcsjde  quelquTforrae  &  qualité  \ 
qu'elles  foyent^faites  entre  vifs^comme  did:  cil, 
ferôt  infinuees  &  enregiftrces  es  Greffes  de  nos 
ficges  ordinaires  de  l'affierte  des  chofes  dônecs, 
&  de  la  demourance  des  parties ,  dans  quatre 
moiSjà  compter  du  iour  de  datte  d'icclles  dona  - 
tions,pour  le  regard  des  biens  &  per{onncs,& 
dan»  fix  mois,pour  ceux  qui  feront  hors  de  no- 


^re  Royaume. Autrcment5&  à  faute  de  ladidc 
infinuarion,ieront  6c  demourerôt  lefdides  do- 
ratiôs  nulles, &  de  nuleffed  Ôc  valeur,  tat  pour 
le  regard  du  crcacier  que  de  l- héritier  du  dônac. 
Et  fi  dedans  ledid  temps  ledid  donât  ou  cionna- 
taiiedecedoit,  pourra  neantrrioins  ladidte  infi- 
nuation  eftre  faidedanslcdid  temps ,  à  com- 
pter du  iour  dudict  contradt  corne  defllis  :  Sans 
quecefte  prefente  Ordonnante  face  aucun  pre- 
iudiceaux  donatiôs  cy  deuant  faides,&  droids 
acquis  à  nos  fuieds  àcaufe  d'icelles,  ny  aux  in- 
ilances  meucs  &  àmouuoir,  pour  et  regard. 

LIX. 

Et  parce  que  nous  auons  entendu,  que  plu- 
fieurs  de  nos  fiiieds  mineurs  6c  en  bas  aageont 
elle  tirez  par  indudions  à  ieux  de  hazard ,  auf- 
qucls  ils  ont  perdu  ôc  confummé  leur  ieuneffe 
êc  fubftance,  Auons  ordonné  que  les  deniers  6c 
biens  perdus  en  tels  icuX,poarrôt  eftre  répétez 
par  lefdids  mineurs5leurs  pereSjmeres  j  tuteurs 
ôc  curateurs, ou  proches  parents:  ôc  voulons  i- 
ceux  biens  leurs  eftre  rendus,  pour  employer  au 
proffit  defdids  mineurs, 6c  euiter  leur.ruyne  ôc 
deftrudion  :  Sans  par  ces  prelentes  approuuer 
tels  ieux  entre  maieutstpour  le  regard  defquels 
entendons  les  Ordonnances  de  nos  predecel- 
feurs  eftre  gardées,  5c  y  eftre  tenue  la  main  par 
nos  luges,ainfi  que  la  matière  y  fera  diipofce. 

LX. 

Pour  plus  amplement  déclarer  ôc  confirmer 
plufieurs  articles  de  nos  Ordônances  ôc  de  nos 
predeceffeurs ,  coneernans  la  direction  de  no^ 


Pidcmens  &  Cours  foniieraines^lelquels  n'ont 
efté  de  ne  tont  généralement  gardées  en  tous 
noidids  Parlemens  ôc  Cours  rouueraines:  A- 
uons  ordonné  que  les  caules  plaidees  en  audi- 
ence pubiiquejquiletrouuerontcndiificulréjôc 
de  Taduis  d'aucuns  nos  Conleillers  affillanSslu- 
îe6tes  àeftreappoinclees  au  Conleil ,  neferonc 
dorefnauant  vuidccs  lurle  champjmaisappoin- 
â;ees  au  Confcilj  ou  autrement  reigleés  à  eftrè 
plus  auâc  délibérées  lurles  pièces  qui  lerontmi- 
les  par  deuers  noidi£tcsCours:pour  au  premier 
icur  eitre  ordonné  iur  icelles  ce  qu'il  appartien- 
dra. 

L  X  I. 

Les  Lettres  en  forme  de  requelle  ciuile  obte- 
nues par  les  parties  contre  les  arrefts  ôc  iugemés 
de  nos  Cours  &  Chambres  d'icclle,  donnez  iur 
productions  au  Conbit^ou  proccz  par  efcrit^ne 
Icrôr  plaidees  en  audiêcc  publique^que  ptemie- 
reméc  n*ay®nt  efté  communiquées  à  nos  Aduo- 
cats  ôc  Procureur  gênerai, pour  en  parler  à  ceux 
qui  auront  faict  le  rapport^  &  preiidé  aux  iuge- 
mens  ôc  arreil;  Tufdidts.Et  ce  fait  en  aduertir  les 
Prciîdcns  ôc  Confeillers  en  la  grand'  Chambre 
de  nofdictcs  Cours,  pour  remettre  les  parties  à 
audience  publique, (i  faire  fe  doitou  les  appoin- 
ârcr  promptementau  Confeil,  ôc  r*enuoyer  la 
matière  en  la  Chabre  où  le  procez  aura  elle  iu- 
gé  :  &  ce  Iur  peine  de  nullité  des  procédures, 
qui  autrement  feront  faiâ:cs ,  ôc  àcs  iugemens 
qui  f'en  feroyenc  eniuyuis  :  fînon    qu'il   fuft 
queftion  du  faid  ôc  faute  des  luges:  Auquel  cas 


les  rcqucftes  ciuilcs  feront  r'enuoyces  en  autre 
Chambre,que  celle  oùauraeftc  donne  le  iuge- 
mcnr. 

L  X  I  I. 

^  Défendons  à  nofditcs  Cours  receuoir  les  par- 
ties à  faire  inftance  par  fimple  requefte,pour  re- 
uoquer  &  retraiter  les  arrefts  ôc  iugemens  dô- 
nez  en  cognoiflance  de  caufe  ;  ains  voulons 
cftfc  r'enuoyees  à  fe  pouruebir  félon  les  for- 
mes  ordinaires:à  la  charge  des  amendes  portées 
par  nos  Ordonnaces>lefquellesne  voulôs  eftre 
aucunemct  modérées:  Et  déclarons  nulles  tou- 
tes procédures  &  iugemés  qui  fe  feront  au  con- 
traire, 

LXIII. 

Ordonnons  aufliquedorefnauantés  dirions 
des  lugements  6c  arrefts  qui  feront  donnez  en 
nofdiétes  Cours ,  foient  mis  &  cfcrits  au  com- 
mencemenr,marge  au  pied  d*iocux  de  la  propre 
main  du  rapporteur^ou  du  GrefEer,les  noms  de 
nos  Prefîdens  &  Côfcillers  qui  y  auront  aflîftc, 
àpeinedenullitc  comme  demis. 

L  XII II. 

Faifons  trefexprefles  defenfes  aux  Greffiers  de 
nos  cours,leurs  Clers  ou  commis,  fur  peine  de 
priuation  de  leurs  eftats  ôc  charges  ^  d'expédier 
on  deliurer  aucunes  comiflîôs  fur  requcfte,  fi  la 
requefle  n'a  cfté  rapportée  en  pleine  afTemblee, 
ôc  i  gnee  de  l'vn  des  Prcfidés  d*icelle,&:  du  rap- 
porteur de  ladide  rcquefte.Defendons auffi  aut 
delTafdids  fur  pareilles  peines, d'expcdier  aucu- 
ijes  reqaeides  portans  commifîion  d'aucun  des 

Con- 


Confeillers  de  îadideCour,  foie  pour  oiiyr  les 
parties  à  la  barrcjfoit  pour  faire  interrogatoires 
tant  en  Ciuil  que  Crimincl,finon  qu'elles  aycnt 
eftc  rapportées  en  plaine  compagnie,  5c  fignees 
dervndesPrciidens  denofdides  Cours^&  du 
Rapporteur  de  ladi(51:e  requefle. 

I  XV, 

i^ucuns  arrefts  ne  feront  receuz  aiiGreffe^By 
prononcez,  qu'ils  ne  loyent  fignez  de  Tvn  des 
Preddês  des  Chambres  de  nofdides  Cours  a- 
uecîe  Rapporteur-.finôquc  pour  l'abfence  def- 
dids  Prefidens  Tvn  des  anciens  Confeillers  y 
aitprefidé:dont  fera  faid  regiftrc. 

LXVI. 

Les  produdios  des  incidens  in(î;ruiâ:s  à  la  bar- 
re entre  les  Procureurs  des  parties,  ferôtfaides 
6c  mifes  au  Greffe, pour  eftrc  dillribuces  par 
nos  Prefidens  à  quiton  leur  femblera. 

L  X  V  I  I. 

Apres  les  comparitions  des  parties  par  Procu- 
reurs en  noldides  Cours,ne  feront  dorefenauât 
Jugez  aucûs  deffaults  ny  côgezjfans  appeller  les 
Procureurs  qui  pourfuyurôt  le  ingemct^tSc  ceux 
cotre  lefquels  on  les  pourfuyura:pdur  eux  ouys 
en  pleine  Cour^condâner  celuy  àeCdiâts  Procu- 
Teurs  qui  fera  trouué  en  faute^és  defpês,  Ôc  telle 
i^mcde  qu'il  appartiendra,  le  tout  en  fon  propre 
"&  priuc  nôjfans  que  les  parties  y  puiffent  eftrc 
condamnées  5  finon  qu'il  y  euft  de  leur  faid  de 
^faulte:Et  ce  fur  peine  de  nullitc,côme  deffus.  Ec 
voulôs  que  fi  fur  ce  fenfuyuoit  au  eu  arreft,  foit 
fait  regiftre  de  Taudition  defdids  Procureurs, 
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1  X  V  1 1  t. 

Et  fur  les  remdnftrances  faides  par  les  députer 
d'aucuns  nosPai"lemens,iur  la  diueriiié  des  tor-: 
mes  de  procéder  au  iugement  d'aucuns  procez 
parcômi(ïâires:  En  ceux  denoidiéts  pilemens, 
oùils  ont  licu.Auôs  ordôné  qu'aucû  procez  ne 
feraiugéparc6mi(rairesen  grâd  ou  petit  nom- 
bre, que  Ion  dit  petits    ComifTaires  ;  loit  pour 
arreiler  les  pr^unesadites^ou  calculs  ieulement, 
loitpour  donner  iugement,  fine  es  cinq  cas  de- 
fignez  ôclimitez  par  nos  Ordonnances ,  ôc  de 
nospredecelTeurs  ,  qui  font  inftances  de  dama- 
ges &  intereftsjCriees, reddition  de  comptes ,  li- 
quidation de  fruicls  ,  &  taxes  de  delpens  exce- 
dans  trois  artîcles:lerquellesinllances  leuieméc 
auons  permis  ôc  permetons  d'eftre  iugees  par 
Commiffâires en  nombre  de  dix  feulement,  y 
compris  le  Pre(îdcnt:fans  y  pouuoir  appeller  ny 
rcceuoir  plus  grâd  nombre,  encorrs  que  ce  fuft 
du  côfenteméc  des  parties  :  ôc  ce  pour  les  Parle- 
mens  qui  uigent  à  dix.Erpour  les  aurres^au  nô- 
bre  de  (eptau  plus,comprins  le  Prefidét,ou  au- 
tre moindre  nombre ,  félon  qu'ils  ont  accouftu- 
mé  d'en  vfer.Et  hors  lefdits  cas  &  forme  (uidi- 
6te,defendons  toutes  vacations  par  CommifiTai- 
rcs,&  déclarons  les  iugemes  qui  autrement  fe* 
ront  donnez, nuls  ôc  de  nul  efFe6t:re(eruânSau,x 
parties  cotre  les  luges  leurs  dommages^,  int«- 
refts,procedans  de  la  contrauention  â  celle  nb- 
ftre  Ordonnance, &  fepouruoir  pour  ce  regard 
pardeuers  nous  ôc  en  noftre  Confeil.  Et  néant- 
fnoins  où  il  feroic  queilio  de  peu  de  chofe  es  ca^ 


fufdiâ-s j voulons  lefdidsprocez  cftreiugez  cîï 
Tordinaire* 

L  X  I  X. 

Défendons  auffi aux  peines  que  deffus ,  à  tou- 
tes nos  Cours  iouueraines,  de  l'ailen^blcr  ny 
procéder  à  la  viiîtation  àc  iugement  deldiéts 
procez  de  CommilTaircs^aux  heures  de  dix  à 
vnze  heures,  &  de  cinq  à  hx  heures  du  iour& 
autre  extraordinaires, ny  csiours  deDimanche^ 
&  autres  ftftes  de  TEghfejny  femblablenieriC 
hors  nofdides  Cours  &  chambres  d'icelles ,  ny 
es  maiions  particuliers  de  nos  Prefidens  ôc  cô- 
feillcrst&  aufîi'de  ne  faire  doubles  Commiflai- 
rcs  en  vne  après  difnee. 

L  X  X. 

Et  fur  les  remonftrances  qui  nous  ont  eftéfai- 
â:es  pour  le  faiâ:  des  euocatiof.SjDcclarons  n'a- 
iioirentendUjCommen'e  tendons,  qu'elles  ay-* 
cnt  lieu  hors  les  cas  des  Ediâs  ôc  ordonnances 
de  nous  ôc  de  nos  predecefleurs,  melmement  es 
matières  criminelles  :  Elquelles  voulons  que 
fans  auoir  efgard  aux  euocatiôs,  qui  par  impor- 
tunité  ou  autrement  auroyct  efté*.  btenues^foit 
paflTéoutreàrinftrudiô  Se  iugemêc  des  procez 
criminels:  (inon  que  leidites  euocationscn  eau- 
ies  ciuiles  ou  criminelles  eulTeht  efté  pour  aucu- 
nes caufes  à  ce  nous  mouuans,  expédiées  dç  no- 
flre  commandement, &  lignées  parTvn  de  nos 
quatre  Secrétaires  d'Eftat;  Ouquel  cas  nos  par- 
kmcs  &  Cours  (ouueraines  nepafleront  outre:- 
mais  nous  pourront  faire  faire  telles  rcmôftran^ 
CGS<ju'ilappamédra,Declarans  aufli  en  ce  cas^ 
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qucceluy  qui  aura  oi^tcnu  de  nous  euocation 
en  caufe  criminellc^nc  fera  receu  à  la  prefenter, 
qu'il  ne  ie  foit  rendu  adbuellement  prifonniersés 
prifons  de  T vn  ou  l'autre  des  lieux ,  donr  le  pro. 
cez  criminel  fera  euoquc,ou  r'enuoyc. 

LXXI. 

Pour  doner  quelque  ordre  à  la  police  àes  vil- 
les de  noftre  Royaume,  &  pouruoir  aux  plain- 
<5tes  qui  de  ce  nous  ont  efté  faicles:  Auons  ordô- 
né  que  les  Maires, Echeuins^Côruls^Capitoux, 
Ôc  adminiftraceurs  de?  corps  defdidesvilles^qui 
onteucy  deuat,&  ontdeprefent  l'exercice  des 
caufes  ciuiles5criminellcs,&  de  la  polfce,conti- 
nueront  cy  après  feulement  l'exercice  du  crimi- 
nel &c  de  la  police:  Aquoy  leur  enioignôsvaqucr 
inceiramment  &  (âiligemmét,  fans  pouuoir  d'o- 
refenauant  ^entremettre  de  la  cognoiflance  des 
inftancesciuiles  entre  les  parties  ,  laquelle  leur 
auons  intcrdi6te,&  défendons, &  icellc  r'éuoy- 
ons  &  attribuons  à  nos  luges  ordinaires,ou  des 
hault-lufticiersjdes  villes  où  y  a  corps  &  com- 
munautez,telz  que  deiTus  :  Nonobftât  tous  pri- 
uileges,couftumes,vfances  Ôcprefcriptions  que 
Ton  pourroïc  alléguer  au  contraire. 

LXXII. 

'  Et  quant  aux  villes,cfquelles  nos  Officiers, ou 
lefdiâs  hault-  lûfticiers/ont  la  police,  ôc  nô  Icf- 
didls  corps  ôccommunautez, Voulons  Ôc  ordô- 
nons  que  de  chacun  quartier  ou  paroilïe  d'iceU 
Ic,  foyent  efleuz  par  les  bourgeois  &  citoyens  y 
habitans,  vn  ou  deux  d'entre  eux,  qui  auront  là 
charge,adminiftration  &  intendencc  de  la  poli- 


€Cy3c  de  tout  ce  qui  en  depét:lefqucls  bourgeois 
ou  citoyenspourrôc  eftre  efleuz  de  toutes  quali- 
tcz  de  perrpnnes  habitons  es  villes  ,  iSns  excufc 
quelconque. Et  auront  puiffance  d'ordonner  ôc 
faire  exécuter  iufques  à  lavaleur  de  foixante  fols 
pour  vne  fois:  S  ans  que  contre  leurs  ordonnan- 
ces ôc  exécutions  d'icelles  on  fe  puifTc  pouruoir 
parappel.  Bien  feront  receues  les  doléances  ,  dc 
fai6t  droit  fur  icelles  par  les  luges  ordinaires  des 
lieux,en  raflemblec  d'iceux  bourgeois  :  laquelle 
iè  fera  vne  fois  la  fepmaine  pardeuant  lefdiâ:s 
luges, aufqueîs  la  police  appartient  comme  àç[^ 
fus. En  laquelle  afleblee  fe  fera  rapport  par  tous 
Icfdiûs  bourgeois  efleuz,de  ce  qu'ils  auront  fait 
ou  fera  bcfoin  faire  &  ordonner  pour  ladite  po- 
lice^à  ce  qu'ils  fc  puifTcnt  confornler  les  vns  aux 
autres, &qu  il  foit  pourueu  aux  occurrécesparla 
lufticc  ordinaire:  mefmcment  en  ce  qui  excéde- 
ra le  pouuoir  fufdidt  attribué  aufdidsbourgeois 
Ôc  citoyensjlefquels  continuerôt  ladidc  charge 
TefpacedVnanjOudc  (îx  mois  pour  le  moins. 
Et  le  fcmblable  fera  obferué  aux  petites  villes, 
où  il  y  aura  moindre  nombre.En  quoy  n  enten- 
dons preiudicier  aufdits  luges  qu'ils  ne  puiffent 
par  concurrence  ou  preuêtion  pouruoit  à  la  po- 
lice defdi  des  villes.  Entendans  que  lefdids 
bourgeois  facent  le  ferment  deuant  lefdids  lu- 
ges, tant  de  nous  que  des  haut  lufticiers:  &:  que 
les  amendes  foyent  aditigees  à  nous.&  aufdicts 
lufticicrs. 

L  XXI  II. 

,  Enioignons  auflî  à  tous  nos  Officiers  tenir  la 
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niain  â  robferuance  de  noz  Edits  &  ordônances 
fur  le  Fait  des  Holjïraux  ,  lur  peine  d'en  relpon- 
di  e  en  leuf  prostré  6c  priue  nô,  pour  leur  defa  -c 
&  negliLéce:(3i  ious  mefmes  peines  faire  rendre 
compte  aux  Commilîaires  commis  pour  le  régi- 
me des  h\Ci>  ÔC  reuenu  d'iceux,a  fin  qu'ils  (oy  ne 
dtucmcnt  employez  es  necclîite?  des  pauurcs, 
comme  il  eft  requis. En  outre  ordônonsjque  les 
pauurcs  de  chacune  villeabourgs  &  villagesje- 
ront  nourris  &c  «ntretenus  par  ceux  de  la  ville, 
bourg  ou  village^'ontils  lont  natifs  &  habitas 
fans  ce  qu'ils  le  |,uillent  vacquer&  demader  1  au 
moine  ailleurs  que  au  lieu  duquel  ils  (ont .  Et  à 
ces  fins  feront  les  habitans  tenus  contribuer  à  la 
nourriture  deldits  pauurcs  félon  leurs  facultez 
à  la  diligence  des  Maires,  Elcheuins ,  Confuls, 
ÔC  Marguilliersdes  paroifles ,  lelquels  pauures 
feront  tenus  prendre  buletin  &  certificatioa  des 
delfuluitSaCn  cas  que  pour  guerifon  de  leurs  ma 
ladies  ils  fufTent  contraints  venir  aux  villes  ou 
bourgades,  où  y  a  rioftelz  Dieu  ôc  Maladeries 
pourcedeftinez. 

L  X  1  III. 

Enioignons  aufli  faire  exécuter  reautHent  &  de 
fait  les  Ordonnances  taid:es  pour  ofter  &  in- 
t  rdircles  confrairies  ,a(Iemblccs,  &  banquets 
accouftumez  pour  ballons, &  autres  chofes  lem 
blables,  &  les  deniers  d'icelles  eftre  employez 
fuyuant  le  contenu  eldidles  Ordonnances.  Ce 
qucpareillcment  entendons  eltre  exécute  pour 
le  regard  de  la  receptiô  des  Maiftres  en  tous  arts 
difciplines  Ôc  meftiets,fâs  permettre  par  nos  lu- 


ges  la  commutation  des  banquets  en  argent,  ou 
aucre  choie  cquiiiaiient,qui  pourroit  eftrc  don- 
née pocu*  paruenir  audices  réceptions. 

L  X  X  V. 

Nonobftant  les  devrez  &  nominations  d'au- 
cuns loy  diians  graduez  nô  nez^Voulons  neanr- 
moins  &  permettôsaux  Prélats  de  noftre  Roy- 
aumt, d'examiner  &enquerir  la  iuffi  ace  de  ceux 
quireprelenterôt  pour  obtenir  en  ladite  quali- 
té aucûs  bénéfices, &  faire  txpedieradede  leur 
lufïi(ance,ouinfuFficance,  &  de  ieur  rerponfeou 
refus:pour  en  iugcât  le  potTelToire  des  bénéfices, 
y  auoir  par  noz  iuges  tel  égard  que  de  raifô.En- 
ioignâs  au  furplus  à  tous  nos  iuges,de  tarder  ef 
dites  matières  les  Ordônanccs  concernas  Tim- 
petration  des  bénéfices ,  diffcrens  &  controuet- 
ies  pQur  raifon  d'iceux. 

L  XX  V  I. 

Et  fur  la  remonflrancc  à  nous  faicte  de  la  part 
d*aucuns  nos  Parlemês,  Admoneftons  6c  neant- 
moins  enioignôs  à  tous Archeuefquesôc Métro- 
politains bailler  leurs  vicariatz  à  perlonnes  cô- 
ftituez  en  dignité  Ecclefiaftique,  refidcs  dans  le 
reifortde  no?  Parlemens,  pour  y  auoir  recours 
quâd  befoin  fera:&  ce  fur  peme  de  faifie  de  Icut 
temporel. 

L  X  X  V  1 1. 

Défendons  trefeftroitemenr  à  tous  nos  fuieds 
d*e<crire, Imprimer  ,  ôc  expofcr  en  veBtc aucuns 
liuresjlibeiles  ou  efrcits  diffamatoires  de  conui-* 
cieux  cotre  l'honniur  6c  renommée  des  perlon- 
nes, foubs  quelque  prétexte  ou  occafion  que  ce 
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foit.Et  dcckrôs  désà  prefent  tels  fcripteursjm- 
primeurs  &  vcdcuts,^:  chacûd'euXjinfcacteurs 
de  paix5&  perturbateurs  du  repos  public,  &:  cô- 
me  tels  voulôs  cftre  punis  des  peines  contenues 
en  nos  Edidts:  Enioignans  à  nos  fuieits^quionc 
telsliuresou  efcrits,  delesbrufler  dedans  trois 
mo^^fur  les  peines  de  noldits  Edit5. 

L  X  X.  V  1 1  I . 

Defcdonsaufli  à  toutes  per  Tonnes  que  ce  foit, 
d'Imprimer  ou  faire  Imprimer  aucuns  Hures  ou 
traidtcïjfans  noftrc  côgc&  pcrmi{Iion,&  lettres 
de  priuileges  expédiées  foubs  noftrc  grand  feel: 
Auquel  cas  aulTi  enioignons  à  l'Imprimeur  d'y 
mettre  $c  inférer  fon  nom,5c  le  lieu  de  fa  demcu- 
rance,  enfemble  ledid  congé  ôc  priuilege  :  &  ce 
fur  peine  de  perdition  des  biens, &  punitiô  cor- 
porelle. 

L  X  X  I  K, 

Toutes  promefTes  faites  entre  Financiers  pour 
faid  de  compte ,  enfemble  tous  blancs-fîgnez 
baillez  pour  ce  regard, n'auront  aucun  effed  ny 
force  après  le  compte  rendu  &  clos  entre  celuy 
qui  les  aura  faids  Ôc  baillez^^:  celuy  qui  les  au- 
ra receus. 

LXXX. 

Suyuant  TOrdonnance  de  nos  predecefTeurs, 
Ôc  icelle  renouuetlant ,  Auons  ordoané  que  les 
breuets  de  don^congé  de  difpenfcpour  quelque 
caufe  que  ce  foit ,  n'auront  aucun  efifed  vn  mois 
après  la  datte  d'i ceux. 

LX  XXI. 

Défendons  au {îi  fuyuant  lefdites  Ordonances 


à  tous  nos  lugeSjd'aiioîr  aucun  cfgard  à  nos  let- 
tres clofeSjCiui  auront  eftc  ou  leront  cy  après  ex- 
pédiées ,  &  à  eux  enuoyees  pour  le  faid  de  la 
luftice. 

L  X  X  X  1 1. 

Nos  Ordonnances  fur  le  failfc  des  Hofteîleries 
feront  gardées  &  eitroidement  obferuecs  par 
nos  1  uges/elon  qu'il  leur  eft  mande  par  icelleSj 
fans  y  vier  deremife  ou  négligence; Leur  enioi- 
gnans  tenir  la  mainjque  les  Hoftelliers  ayent  en 
leurs  maifôs  &  hoftelleriesvn  tableau  attachéen 
la  principalle  entrée  d'icelles^  auquel  feront  in- 
fcrites  lerdides  Ordonnâces  &  rauxdcs  Yiures: 
le  tout  fur  peine  de  cinquante  liurespour  chacu-' 
ne  faute  defdits  Hoftelliers,&  aux  luges  &  Of- 
ficiers des  villes^bourgs  &  villages,  depriuatiô 
de  leurs  eftats.-Leurs  enioignâs  à  csfte  fin  vifitcr 
en  perfonnCjOU  faire  vifiter  chacun  iour  par  Cô 
miflairesahuifîiers  ou  fergcs^lefdits  Hoftelliers, 
pour  eftre  informez,^  ouyr  les  plaintes  &  con- 
trauêtions  aux  Ordonnances, à  fin  d'y  pouruoir 
promptement, 

XXXXIIÏ. 

L'ordonnance  des  arbitres  pour  les  iugemcns 
des  cau(es  entre  proches  parens  en  fai6fc  de  par- 
tages &  autres  differcnSjlera  gardée  &  obferuec 
fans  empefchement  quelconque. 

LXXXIIII. 

Les  Edits  &  Ordonnances  faides  pourlafup" 
preffion  àes  Procureurs,  portans  defenfes  d'en- 
recêuoir  aucuns,tant  en  nos  Cours  fouueraines 
que  fieges  infcrieures,feront  gardées  &  entrete- 


nuës.Etauonsdésà  prefent  reuoquc  8c  reuo- 
quons  toutes  les  réceptions  faides  au  contraire 
depuis  lefdiôts  Edids  :  uïefmement  celuy  fai6t 
en  Tan  cinq  cinq  cinquâte  neuf,  interdifans  aux 
Procureurs  receuz  depuis  lefdids  Ediâ:s,rexer- 
cice  deidites  charges, fur  peine  defaux. 

LXX  X  V. 

Nos  Ordonnances  portans  defenfesde  recc- 
uoir  en  noz  Cours  les  peres^enfans, frères, &  au 
très  perfonnes  conioindes,  (crôt  gardées  de  ob- 
ferueeseft'roiteraenr,  &  félon  leur  forme  ôcte- 
Jieur.Et  Cl  aucuns  de  cefte  qualité  ont  efté  cy  do- 
uant receuz  efdides  Cours,  feront  diftribuez  ÔC 
feparez  en  chambres  diuer  fcs. 

L  X  X  X  VI. 

Défendons  Se  inhibons  trcfcftroi^tement  à 
tous  noz  iubiets  ,  tous  bUlphemcs  &  iuremens 
du  nom  de  Dieu,&  autres  execrables:Et  voulôs 
que  leldits  iureurs&  blafphemat  eurs  foyetpunis 
excraordinairement ,  non  feulement  de  muldcs 
pécuniaires,  mais  de  punition  corporelle, fi  elle 
y  efchettdont  nous  chargconsrhonneur  ôc  con- 
fcienc  j  de  noz  luges. 

Si  donnons  en  mandement  à  noz  amez  ôc 
féaux  les  gens  tenans  noz  Cours  de  Parlement, 
grand  Côfeil,!&  autres  nos  Cours  foaueraincs, 
Preuoft  de  Paris,  Biillifs,  Sencfchaux,leùrs  lieu- 
tejaans,  Se  tous  autres  nos  Officiers  qu'il  appar- 
tiendra, Q^^  ces  prefentèsnos  Ordonnances  ils 
facent  lire,publier&  enregiftrer,entretenir,gar- 
dçrSç.obferaerinuiolablemeCj  fans  y  contreine-. 


Dir,ny  permettre  qu'elles  foyent  aucunemct  en- 
fraintes:  Ôc  fans  receuoir  aucune  rcmonftrancc 
ny  oppofition  au  contraire  de  perfonne  que  ce 
{oif.dont  nous  auont.  retcRt;  ôc  ttftiuôs  ànous 
la  cognoi(îance,Ô<:  icelle  interdite, &  défendons 
à  nofdîds  ParlemenSjgrand  Conftil ,  ôc  autres 
noldids  luges.  Carteleft  noftreplaifir.  Et  à  fin 
que  ce  (oit  choie  ferme^  fiable  àl*aduenir ,  ôc 
perpétuelle  mémoire ,  nous  auons  faidl  appofer 
Boftrc  leel  à  ces  prelences.  Donné  à  Moulins  au- 
mois  de  Feuricr^Tan  de  grâce  mil  cinq  cens  fi- 
xante fix,&  de  noftre  règne  le  lîxiémCç 

VISA, 

Fdr  le  l{oy  efiant  enfin  ConfeiUauijuel  efloient  U  f^y  - 
nefamere,  Monfteurle  Vue  D'Anjou  iMepieurs  les 
Cardinal  de  Bourbon, F  rince  de  Condé,Duc  de  Mont f  en* 
fier f  Prince  Dauphin  :  les  Cardinaux  de  Lorraine  O"  de 
Cuife:Ducs  de  Loguemlle^de  Jt^emcurs,0"  Neuers:Car 
dinal de chafiillonyCennefiahle  Cr  Chancelterdesfteurs 
de riellemlle,Bourddlon,  O-  Danmlle  Marefchaux  :  le 
fteur  de  chafltlUn  ^dmtral  de  France,  O^  autres  Con-- 
feiUers  dudi^  CenfeiL 

Signé,  DE    UAVBBSPINE. 

Etfeelé  du  grand  feeî^en  cire  verd,  ôc  laqs  dç 


DECLARATION      ET     INTER- 

PRETATION        DES      ORDONNANCBS 

precedentcsjfaides  par  le  Roy  fur  les  remô- 
ftrances  à  luy  faides  par  les  députez  de  Ta 
Cour  de  Parlement  à  Paris. 


H  A  R  L  E  S  Par  la  grâce  de  Dieu 
Roy  de  Fracc,  à  tous  ceux  qui  ces 
prefentes  lettres  verront,  falut. 
Sçauoir  faifôs,Que  furies  remô- 
ftrançesà  nous  faides  en  noftre 
Confeil  par  les  députez  de  noftre  Cour  de  Par- 
lement à  Paris/ur  aucuns  articles  tant  des  Or- 
donnances faites  à  Orléans  au  mois  de  lanuier 
mil  cinq  cens  foixante,  fur  les  plaindes  ôc  do- 
léances des  Eftats  de  noftre  Royaume ,  que  cel- 
les données  à  Paris  audid  mois  de  lamiier  mil 
cinq  cinq  foixante  trois,  &  autres  nagueres  fai-^ 
des  à  Moulins  au  mois  deFeurier  dernier  pafle: 
Auons  de  Taduis  de  noftredit  Confcil,dit  Se  de- 
claré,difons  &  déclarons  comme  f  enfuit. 


PREMIEREMENT. 


QjTE  noftrc  vouloir  &  inucntionacftc,  êc 
eft,  que  tout  le  contenu  en  nofdiâfes  Ordonna- 
ces  foit  inuiokblcment  t^ardc  &  obferué  :  (inon 
que  pour  grandes  contîdcrations  nous  ayôs  de- 
puis par  nos  Lettres  patentes  à  ces  fins  fpeciale- 
ment  commandées  ôc  expédiées ,  rcflraind  ou 
modéré  à  temps  ou  autrement  aucuns  defdidls 
articles. 

Et  par  ce  que  voulons  entendre  en  noftre 
Confeilles  caufes  d'oppodtion^ou  remonftran- 
ccsdes  GrcfEersennos  Cours  de  Parlemêt  fur 
l'article  des  Ordonnances  d'Orléans  qui  les  cô- 
cerne: Auonseuoqué  à  nous  en-noftredi(5fccoH- 
feil,tânt  ladi6le  inftance  d*oppo(ition^quc  rei- 
glemét  cy  dcuant  requis  par  nos  Procureurs  ge- 
ncrauz:pour  eux  &  îefdids  Greffiers  ouy s,  dif- 
finir  le  tout^Sc  iuger  comme  de  raifon:  en  inter- 
difant  la  cognoifTance  à  nofdiéts  P^irlemens. 

Sv  R  la  remonftrance  de  noftredidtc  Cour 
de  Parlemêt  de  Paris  au  côtenu  es  articles  pre- 
mier,dcuxiemc,ncufieme>dixiemc,&vingt  âcv- 
nîeme,&  trentenxieme  de  l'Ordonnance  fai- 
<5be  à  Moulins,  Déclarons  que  le  premier  article 
reçoit  fon  interprétation  Ôc  rellrindlion  par  le 
deuxième  j  pour  auoir  lieu  feulement  à Taduc- 
nir. 

E  T  pour  eiclarcir  tout  doute  ou  difficulté  fut 
l'interprétation  du  contenu  es  neufieme  ôc  dh- 
xierac  articles,  pour  les  noroinarions  cy  dcuant 
faidesd'aucunsjà  offices  de  Côfeillers,  ^Texa. 
men  d'iceuxiDéclarons  auoir  entendu  ,  Comme 
entendôs^tous  ceux  qui  ont  efté^ou  ferôt  pout:» 


ucus  d'ofEces  en  nos  cours  fouueraines,  fuie<âs 
à  Texamen  de  leur  iuffilance,  encorcs  qu'ils  aycc 
efté  nômez  par  nofdides  Cours  auparauanc  la 
publication  de  noftrc  ordinance. 

Qj^  A  N  T  au  vingt  ôc  vnieme  ,  des  Baillifs  Ôc 
Senclchaux,  Ayansefgard  aux  remonftrances, 
qui  fur  ce  nous  oiJt  cftc  failles,  leur  auons  pro- 
longé &  prolongeons  par  cespieCentes  !c  terme 
à  euxprefix,  &iurques  au  dernier  iourdumois 
de  Décembre  prochain, dâs  lequel  temps  ils  fe- 
ront tenus  obeyr  &  fatisfaire  a  nolhe  Ordon- 
nance. 

S  V  R  le  trentefixicme,  enjoignons  à  tous  nos 
luges  vacquer  diligemment,  toutes; chofes  dc- 
lallFces,  à  Hnftrudtion  des  procez  criminels,  ôc 
interroger  incontinent  les  prifonniers  à  peine 
de  fufpeniîon  de  leurs  eftats,  ôc  de  priuation  en 
cas  de  négligence:  Auqucls  prilonniers  permet- 
tons pour  leur  expédition  fournir  aux  fraizde 
la  preuue  de  leurs  faidts  iuftifî  ranfs  ôc  de  repro- 
ches :  qui  feront  taxez  modereement  par  no{^ 
dids  lugcsjà  peine  de  répétition  quadruple. 

Et  fur  la  remonftrance  à  nous  faide  de  la  part 
dj  Clergé  de  Frâce  fur  le  trenteneufieme  article 
Ordonons  aux  députez  dudict  clergé  commu- 
niquer plus  amplement  auec  les  Preiidens,  Cô- 
feillersd'Egli(c,nos  AduocatsSc  procureur  genc 
rai  en  noftredit  Parlement ,  pour  arrefter  telle 
remonftrance  qu'ils  verront  eftre  à  fâire,àfin  de 
la  nous  prefenter  dans  deux  mois:  Et  ce  pendant 
ne  voulôs  rien  eftre  immuc  de  la  formé  enciéne 
qu'on  a  accouftumc  garder  en  linftiruj^ion  ôc 


iugementdes  proccz  Ôc  cas  pnuilegicz  contre 
les  perfonnes  Ecciefiaftiques. 

A  Y  A  N  s  ergard  à  autre  rcmonftrançe  Cuî  le 
quaianticme  article, Voulons  qu'en  rexçeptioil 
d'iceluy  ioyentcompnns  les  Elcoliers  aduelle- 
menteftudiâs  ôc  fans  fraudea&  aufE  tous  Clercs 
bénéficiez. 

S  xV  R  le  quarante  vnieme  Ôc  quarante  deuxiè- 
me, concernans  la  lurifdidion  ôc  pouuoir  des 
Preuofts  des  Marerchaux,VibailiiFs&  ViieneC- 
chaux.  Déclarons  n'auoir  entendu  par  lerdids 
articles  déroger  aux  priinleges^dont  ont  accou- 
ftumé  iouyr  les  gens  d'Eglife. 

£  T  en  adiouftant  au  contenu  es  articles  qua- 
rantetroifieme  ôc  quarantequatrieme,  Enioi- 
gnons  trcfexpreflement  aufdids  Preuofts  des 
Mareichaux,  Vibaillifs  ôc  Vifenechaux ,  a  peine 
depriuationdeleursofEces,appelierâ  laconfc- 
diôde  Tinucntaire  des  biês  du  prilonniec,  deux 
proches  voifins  de  la  mailô  ou  le  prifonnier  au- 
ra efté apprehêdé,ou  bien l' vn des  O fficfers  du 
lieu,pour  y  aRifter,lcur  faire  (igner  ledid  inuê- 
taire,enuoyer  dedans  le  temps  denos  Edidls  ÔC 
ordonnâces  à  noftre  trefcher  ôc  féal  Chancelier 
les  procez  verbaux  de  leurs  cheuauchees  &  i- 
ceux  cômuniqr  ànos  luges  &  Procureur,  quâd 
jrequis  en  ferôt:  aulTi  leur  affifter  &  prcfter  main 
forte  pour  les  captures  &  exécutions  des  luge- 
mens. Défendant  aux  Receueurs  d^  payeurs  de 
Jeursgaigcsjleurdeliureraucûs  denicrs,r'iis  ne 
rapportent  dcuë  certification  Ôc  ade,par  lequel 
leur  apparoiiTe  qu'ils  onccuoyéiefdiàs  procès 


verbaux. 

E  T  en  adiouftant  pareillement/uyuant  la  re- 
monftrance  de  ladide  Cour  aux  articles  cin» 
quantetroifieme ^cinquante cinquiefme.  Or- 
donnons fur  If  cinquate  troifiefme^que  l'hypo- 
thèque fur  les  bics  du  c6danc  aura  Heu  &  effeâ: 
du  iour  de  la  fente  nce ,  fi  elle  eft  confirmée  par 
arreftjou  que  d'icelle  n*y  ait  appel. 
E  T  pour  le  regard  de  l'article  cinquate  cinquief 
me  5  Que regiftre  fera  dorefenauant  faid  de  la 
profeffiô.monachalejquifcraenuoyee  au  Gref- 
fe du  luge  ordinaire^pour  y  auoir  recours  quâd 
befoin  fera. 

O  V  A  N  T  au  cinquante  (îxicfme  touchant  les 
Cômitcimusôc  Gardes  gardiéne.  Entendons  en 
excepter  les  Comunautez  &  collegcs,ou  autres 
qui  nous  ferôt  apparoir  auoir  obtenu  telles  cô- 
ceflions  de  priuileges  par  contract  onéreux  faid 
auecnos  predccelTeurs  ou  nous,moyennant  fi- 
nance entrée  en  nos  Finaces ,  fans  fraude  ne  deC^ 
guifement,&:  dont  nos  Rcceueurs  auroyent  te- 
nu compte  à  noftrc  profid,  ôc  non  autrement. 

E  T  fur  les  cinquante  feptiefme  ôc  foixante  v- 
même, Ordonnons  queles  fubftitutiôs  après  la 
publication  dicellcscn  iugemét ,  feront  enregi- 
ilrees  es  Greffes  R oyaux  pi*  prochainsdes  lieux 
où  les  chofes  font  affifeSjÔc  des  demourances  de 
ceux  qui  auront  faiâ:  lefdides  fubftitutions. 

E  T  quant  aux  Requeftes  ciuiles,ayant  efgard 
à  la  remonftrance  de  noftrcdiéte  Cour,  ne  fcrôc 
d©rcienauàt  les  parties  ouy es  en  plaidoirie,fur  i- 

celles 


celles  rcqucftes  duiles^ains  en  Hnftat  de  la  prc* 
-fcntation  ferôt  appoinélees  au  Confei},&:  r*en- 
uoyecs  en  la  Chambre  où  le  procez  aura  eilé  iu* 
gc ,  il  la  partie  ne  iè  plaint  du  faiél  Se  faute  des 
luges: Atiql  cas  leiHides  requeftes  ciuiksfërôt 
rVnuoyees  en  autre  Chambre. Défendant  à  noz 
Chancelleries  les  receuoir  après  Cix  mois  de  la 
pronociâtionde  raTrefldont  fera  queftion^ii- 
n©n  qu'elles  fiîlTent  fondées  fur  minorité  de  k 
partie  qui  obtiendra  lefdides  lettres. 

SvR  le  ioixantefiixiehne  ôc  foixatefeptief- 
me  5  voulons  de  nous  plaift^Queladiftriburon 
des  incidés  à  la  barrcjéc  fur  requeftes  pr-cfenttcs 
par  les  parties,  fe  face  par  les  Prefidens  de  nos 
Parlemens^qni  pour  ce  faire  ce  Pailcm-^lerontà 
certain  iour.Et  quant  aux  défauts  ÔC  congeZjfe- 
ra  reprin^e  Ôc  gardée  Tancienne  forme  de  les  ap- 
pellera iuger  en  audience,  es  iours  de  Lundy 
4  la  quinzaine: Et  fi  ledidiour  de  Ludy  eft  iour 
de  fefte ,  feront  lefdids  défauts  ôc  congez  remis 
à  autre  plus  prochain  iour  de  ladici^e  quirizainc: 
fans  toutesfois  que  les  parties  foycnt  rcceuës  à 
plaider  par  aduocar. 

E  T  fur  laremonftrance  fai(fte  par  nôftrêdr- 
deCour  pour  le  regard  des  foixantchiiidïef- 
me  ôc  foixanteneufiefme  articles.  Permettons 
aux  deux  Prefidens  de-la  Chambre  ou  fert>hs iu- 
gez  le  procez  de  la  qualité  de  Commiffaires  ,  y 
aiTifterjpourueu  que  le  nôbrc  de  dix  ne  ioit  aug- 
'2\nté  :  Et  en  ce  cas  ,  pour  le  parfornir  y  aura 
huiâ;  Conleilles  feulement,&  ce  pour  le  Pàtle- 
nient  de  Paris,qui  iuge  au  nôbre  de  dix.  Et  pour 
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Je  regard  de  nôz  autres  Parlctncns ,  Voulons  & 
leur  permettons  qu'ils  iugent  au  nôbrc  de  fept, 
comprinsles  Prcfidens. 

S  V  R  le  quatre  vingt,  pour  les  breuets  des 
donSjCongez  &  diCpenfes^Dee  arôs  n*auoir  en- 
tendu,que  ceux  qui  auront  obtenu  de  nous  per- 
miflion  de  refigner,ne  Pcn  piiiflent  ayder  dedas 
iîx  mois  de  la  datte  de  ladicte  permiffion ,  pour 
en  faire  expédier  leurs  lettres  de  prouifion. 

Et  fur  le  quatre  vingt  quatrielme  article  tou- 
chant les  procureurs.  Voulons  &  ordônons  que 
les  defenfcs  faides  par  TEdidl  de  Tan  mil  cinq 
cens  cinquante  neuf,  de  teceuoir  aucun  Procu- 
i€urj&:  la  reuocation  des  receptionstiennent.Et 
neantmoins  permettons  aux  Prefidens  de  noz 
Cours  de  parlement  T'alTembler  ,  pour  appelicr 
trois  ou  quatre  anciens  Côfeillersjôc  nozAduo- 
cats  Ôc  procureur  gênerai,  de  ouys  fur  ce  aucuns 
des  anciens  procureurs  jâduireriufques  à  quel 
nombre  feroit  requis  augmenter  le  nombre  des 
procureurs  receuz  au  parauant  ledid  Edi6l  de 
Tan  mil  cinq  ces  cinquante  neuf:  &c  en  ce  faifant 
nous  nommer  certain  nombre  qu'ils  verront  e- 
ftre  necefTaire  de  ceux  qui  auoyent  obtenu  ar- 
refts  de  rcferue,  Ôc  autres  les  plus  anciés,rufïifas 
capables, &  gens  de  bien  (dont  nous  chargeons 
leur  honneur  &c  confcienfces)  pour  après  ledid 
aduis  rapporte, &  vcu  par  nous  en  noftrediâ: 
Confeil, ordonner  comttie  verrons  eftre  à  faire. 
Et  au  cas  que  fuyuant  ledid  auis  en  acçordi^cs 
quelque  nombîe.  Voulons  que  les  delnômezau 
xooUe  qui  fera  enuoyé  en  noz  parleme«s ,  atta- 


clic  foubz  noftre  cotrefcel  à  nos  letres  dé  Hiaiiv. 
leuee  des  dcfenleSjqui  ferôc  à  ces  fins  expédiées, 
foie  rcceu  5  âpres  preailable  examen  faidl  en  la 
grand'  Chambre  du  parlement ,  de  la  fuffifance 
decenxqui  auronc  efié  arreftez^yaiîiftans  les 
prefidf  ns  de  noz  cours  de  parlement^Ôc  non  au- 
trement. 

Le  iurplus  de  tout  le  contenu  es  àutreâ  articles 
de  nofdides  Ordonnances  ,  fur  lefquelles  n'a- 
uons  cy  dcuant^  ou  par  ces  prefentes  fait  parti- 
culière déclaration  ,  demeurant  en  fon  entier, 
poureftreinuioîablemét  obferuc  &  entretenu, 
fans  y  côcreùenir  en  aucune  maniere,aux peines 
y  contenues. 

Si  donnons  en  mandement  â  noz  amez  & 
féaux  les  gens  tcnans  noz  cours  de  Parlement^ 
Que  noidicles  ordonnances  faidtes auic  mois  de 
lanuier  mil  cinq  cens  foixante&  trois,3i  en  Fe- 
urier  dernier  pafle^d  publiées  n  ont  ellé:enfem- 
ble  CCS  prefentes  noz  lettres  de  Déclaration ,  ils 
facent  lire  publier  ôc  cnregiftrer,  fans  difficulté 
ny  reftrindtion  quelconque,&  fans  retourner  à 
fécondes  remon  ftrances:  attendu  que  no(dic3:es 
Ordonnances  Se  lettres  de  déclaration  ont  efté 
meuremcnt  digérées  Se  délibérées  eii  fi  notable 
compagnie  des  gens  de  iioftre  confeil ,  Se  autres 
qui  y  ont  aflifté.  C^-r  téleft  noftre  plaifir.  Non- 
obftant  oppofitions  quelconques ,  defquelles 
'  nous  retenons^  referuons  la  Cogn oiffance,! cel- 
le iv^*erdifant  à  nofdicles  cours  ,  6c  a  tous  noz 
luges.  Et  à  fin  que  ce  foit  chofe  ferme  Se  Ha- 
bleàperpetaité^nousauonsfait  appofer  nollra 
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fccl  à.  ccfdidcJ  prcfentés.  Données  à  Paris  le 
clixiefmeiourdcIuillet,ranelegrancc  mil  cinq 
c^PéS  foixante  flx^Ëc  de  noftre  règne  le  ûxieime. 


Signées, 
Par  le  Roy,eftant  en  fon  ConfcS. 

BOVRDIN. 


Et  feelecs  en  double  queue  du  grand  feel  en 
^irciaune» 


.r 


SECONDE  DECLARATION 

DES      ORDONNANCES       PRE  CEDE  N- 

tesfaideparle  Roy  fur  les  reiPiOnftrances  à 
luy  rtïcerees  par  les  Gens  de  fa  Cour  de  Par- 
lemenc  à  Pans. 


H  A  R  L  E*S  Parla  grâce  de  Dieu 
Rov  de  Frâce,  à  tous  ceux  aui  ces 
prelcnrcs  lettres  verront ,  falut. 
Comme  nous  ayons  faid  aifeiix- 
bier  en  noftre  ville  de  Moulins^ 
grand  nombre  des  principaux  Officiers  ôc  Mi- 
niftres  de  noftre  luftice,  de  tous  les  Parlemens 
de  noftre  Royaumc,pour  enprefence  de  nous, 
delà  Royne  noftre  treihonoree  Dame  &  mère, 
des  Princes  de  noftre  fang  ,  ôc  Gens  de  noftre 
Confcil  eftans  lez  nous  en  grande  compagnie 
ÔC  afTemblee  ,  cftre  procède  au  reiglement  de 
noftre  luftice,  en  la  meilleure  forme  que  faire 
fe  pourra  :  A  quoy  auroit  èfté  par  noftre  com- 
manderact  vacqué  parlongueefpace  de  temps, 
à  grande  Se  meur  délibération:  Finablement  au- 
royenreftc  dieffez  plufieurs  bons  arciclcs  ,  lef- 
quels  bien  entenduz,aurion5  voulu  fortir  effed 
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dcLoy  &  ordonn  atîce  générale  entre  tous  nos 
fuieds:  A  cefte  fin  les  auriôs  enuoyez  foubs  no- 
ftre  grand  fcel  à  tous  nos  Parlemçns,en  la  pluf- 
partdefquels  lefdides  Ordonnances  auroyent 
efté  publiées. 

Aurons  neantmoins  receu  les  remonftrances 
denoftre  Parlement  de  Paris  fur  aucûs  defdidts 
artides:fur  lefquelles  aurions  fait  enrédre  à  no- 
iirediét  Parlement  ,  nos  vouloir  Ôc  intention 
foubs  noftre  fcel  dés  le  dixiefine  iour  de  luillet 
dernier  pafleiEt  depuis  auroic  noftredid:  Parle- 
ment reyteré  certaines  remôftraces  ifur  lefquel- 
ies  aurions  de  rechef  fait  refponfe,  &  entendre 
à  noftredidt  Parlement  noftre  bon  plaiilr  dés  le 
premier  iour  d'Aoufl  enfuyuat.  Çc  neantmoins 
en  publient  lefdidtes  ordonnances  le  feptiefme^ 
iour  dudidt  mois^nodrèdide  Cour  auroit  exce- 
pté de  ladide  publication  plufieurs  articles  5  Se 
fur  autres  referué  à  faire  iteratiues  remonftran- 
ces,les  chofes  demeurans  enTeftat  :  dont  feroit 
aduenuquénofdides  Ordonanccs  ne  font  au- 
cunement publiées,  gardées  ny  obferuees. 

P  O  V  R  C  E  eft-il  ,  que  defirans  ofter  roue 
moyen  &occafi on  d'incertitude  entre  nos  fu- 
iedts^&les  faire  viureenLoy  claire  &  certaine 
foubs  noflre  autorité  &  adminiftration  de  la 
luftice  :  après  auoir  de  rechef  faid  veoir  en  no- 
ftre Confeil  lefdids  articles  ,  remonftrances  & 
refpôces  fufdiâjeSjDe  Taduis  de  noftredide  Da- 
me 6c  mere,des  Princes  de  noftre  fang  ,  &  Gens 
de  noftrçdicbCôfeiîjOuys  de  viue  voix  les  Prefi- 
densdénoftreJParlement ,  ôc  nos  Aduocats  de 


Procureur  generalen  iceluy.  Auons  de  nos  ccr-  , 
taine  fcicce, pleine  puiïïànce  &  audorité  Royal 
di6t  ôc  declaréjdiions  &  déclarons,  voulons  &C 
nous  plâift,  Qnie  nofdidtes  ordonnances  foycnt 
&c  demeurent  generalemcc  publiées ,  obferuees 
&gardees,tant  en  iugement  que  dehors,  en  nos 
Cours  &  iuri(di6lions,&  entre  nos  fuiedsjfans 
aucune  cxeption  ourcferuationilouxte  toute- 
fois &ruyuant  nos  lettres  de  Déclaration  en- 
uoycesennoftrediâ;  Parlemct ,  6c  felô  le  conte- 
nu en  CCS  prelcntes.-par  lefquelles  déclarons  no- 
ftre  vouloir  ÔC  intention  auoir  efté  &  eftre.-Que 
les  Gens  de  nos  Parlemét  puifTcnt  nous  faire  Ôc 
reyterer  telles  remonftrances  qu'ils  aduiferont, 
furies EdidsjOrdonnanccs  &  Lettres patêtes 
qui  leur  feront  addreifecs:  mais  après  auoir  efté 
publiées, feront  gardées  &"  obferuees  fans  y  cô- 
trcuenir,encores  que  la  publicatiô  fuft  faiàe  de 
noftre  exprès  j^iandemêc,  ou  que  l 'on  cuft  rete- 
nu Se  referuc  d'en  faire  plus  ample  ouiteratiues 
remonftrances. 

Déclarons  auffi,  que  nousauons  proroge  Se 
prorogeons  iufquesàvnan  prochainement  ve- 
nantjle  delay  dôné  à  nos  Baillifs  ôc  Senefchaux, 
qui  ne  font  de  la  qualité  portée  par  nos  Ordon- 
nanccs5de  les  céder  à  perfonnes  capables. 

Et  quant  aux  articles  concernans  les  Preuofts 
des  Marefchaux,  Vibaillifs  Se  Vifenefchaux,ou 
leurs  Lieutenans:  Déclarons  pareillement  que 
nous  auons  toujours  entendu  :  comme  encores 
cntendonSjlâ  cognoifTance  defditsPreuofts,Vi- 
bâilUfsÔcYi^enefchauXpOuleursLieutenas^eilre- 
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rciglee  félon  les  cas  à  eux  atribuez  par  nos  Or- 
donnance?  ôc  «de  nos  predeceireurs  ;  Aurqiicllcs 
charges  fera  par  nous  pourueu  degens  de  qua- 
lité,expérience,  diligence  ôc  prcudliomme  :  lef- 
quels  toutesfo'is  n'entendons  qu'ils  afliilent  ne 
opinent  aux  iugemens  de  leurs  competances  ou 
incompetances ,  que  nous  auons  attribuez  par 
nofdides  Ordonnances  à  nos  iuges  Prefidiaux, 
poar  eftre  par  eux  iugez  incontinent  ôc  fans  de- 
lay,Ôc  fans  aucunes  etpices'.fur  peine  de  £urpen- 
fion  de  leurs  eftats. 

Nous  referuant  au  furplus  de  pouruoir  à  la  rc- 
formation  des  Greffes  de  noftrcdide  Cour  de 
t-irlemeniâ  Paris,  &  diminuation  du  nombre 
cxceffif  des  Procureurs  receux  en  iceluy  depuis 
les  de fcnfes  d*cn  receuoir  aucît,apres  auoir  faiét 
veoiren  noftre  Confeilce  qui  aura  eftc  (ur  ce 
faicl  par  les  Gens  de  noîlredide  Cour. 

Déclarons  neantmoins  des  à  prêtent ,  noflre 
plaiiir  ôc  volonté  eO:re,quc  le  nombre  defdidts 
Procureur*  foit  réduit  Ôc  limité,&  lequel  defa- 
preféntnous  reduifons  ôc  limitons  au  nombr* 
de  deux  cenSjpar  le  deces  ôc  trefpas  de  ceux  qui 
fonc  à  prefent  receuz,&  feront  arreftez  pour  de- 
meurer ea  leurdi6tes  charges  :  fans  que  cy  après 
pour  quelque  oecafiou  ou  foubs  prétexte  que 
ce  foit,iedicb  nombre  pulife  eftre  augmenté. 

Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  ôc  fé- 
aux les  Genstcnans  noftredi<Ste  Cour  de  Parle- 
ment à  Paris,que  ces  prefentcs  nos  Lettres  de 
Declarâtiô ,  aucc  les  précédentes  cy  deffus  men- 
tignees ,  ils  facent  Ure^publier  &  enregiftrerj  ^c 


procéder  à  ladifle  ledure  8c  publication  incon« 
tincnt&  fans  delay,  tous  antres  afEilres  delaif- 
fez:  garder  &  obfttaer,  faire  garder  6c  obferuer 
le  contenu  inuiolablement  :  enfemble  de  tous 
nosEdidsÔc  Ordonnances  vérifiées  <^^  noftrc 
dide  cour,  fans  permettre  qiiM  y  Toit  aucune- 
ment contrcuenu'.Enioignant  a  nos  amez  &  fé- 
aux >\duocats  Se  Procureur  gênerai  y  tenir  la 
main,lur  le  deuoir  de  leurs  charges  &  nous  ad- 
ucrtir  des  contrâuétions.fi  aucunes  font  faidtes. 
Car  tel  ell  noftre  plaiùr.  Nonobftant  quelcon- 
ques Ordonnances  &  Lettres  à  ce  contraires. 
Donné  à  Paris  le  onzième  de  Décembre»  1^66^ 

Signé,ParleRoy  enfon  Confeil, 

DE    L'A  VBE  S  PI  NE. 

Etfeelédugrand  feelén  cire  iaulne  fur  dou- 
ble queue. 

LErES, publiées  o^ enregtflrees,ouy  le  procureur 
gênerai  du  ^y,  du  commandement  trefexfres  dud'0 
Seigneur ,  Cr  far  luy  flufteursfois  réitéré, ainft  qu'il  ejî 
contenu  OH  regi^re  de  la  Cour,fai^  toutes  les  chambres 
d'icelle  apmblees.^  Paris  en  Parlement ,  le  l/ingt  O* 
troiefime  tour  de  Décembre,  l'an  mil  ci/ij^  cens  joixante 
fex, 

signe,  DrriLLET 
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